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Préambule 
 

 1.   Le mot du formateur : 
 

Hello, moi c'est Solène 👋 
 
D'abord, je tiens à te remercier de m'avoir fait confiance 
et d'avoir choisi www.btsagpn.fr. 
 
Si tu lis ces quelques lignes, saches que tu as déjà fait le 
choix de la réussite. 
 
Dans cet E-Book, tu découvriras comment j'ai obtenu 
mon BTSA Gestion et Protection de la Nature (GPN) avec 
une moyenne de 17,51/20 grâce à ces fiches. 

 
 2.   Pour aller beaucoup plus loin : 

 
Vous avez été très nombreux à nous demander 
de créer une formation 100% vidéo axée sur 
l'apprentissage de manière efficace de toutes 
les notions à connaître. 
 
Chose promise, chose due : Nous avons créé 
cette formation unique composée de 5 
modules ultra-complets (1h20 au total) afin 
de t’aider, à la fois dans tes révisions en BTSA 
GPN, mais également toute la vie. 
 

 3.   Contenu d’Apprentissage Efficace : 
 

1. Module 1 - Principes de base de l'apprentissage (21 min) : Une introduction globale 
sur l'apprentissage. 

 
2. Module 2 - Stéréotypes mensongers et mythes concernant l'apprentissage (12 

min) : Pour démystifier ce qui est vrai du faux. 
 

3. Module 3 - Piliers nécessaires pour optimiser le processus de l'apprentissage (12 
min) : Pour acquérir les fondations nécessaires au changement. 

 
4. Module 4 - Point de vue de la neuroscience (18 min) : Pour comprendre et 

appliquer la neuroscience à sa guise. 
 

5. Module 5 - Différentes techniques d'apprentissage avancées (17 min) : Pour avoir 
un plan d'action complet étape par étape + Bonus.    

Découvrir Apprentissage Efficace 

http://www.btsagpn.fr/
https://btsagpn.fr/apprentissage-efficace
https://btsagpn.fr/apprentissage-efficace
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E1 : S’inscrire dans le monde d’aujourd’hui 
  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E1 : S’inscrire dans le monde d’aujourd’hui, au sein du BTSA GPN (Gestion et 
Protection de la Nature), te permet de mieux comprendre les enjeux actuels de notre 
société et comment y trouver ta place. Il s'agit de te familiariser avec des concepts 
comme le développement durable, la citoyenneté, et les grands défis environnementaux.  
 
Ce module te prépare à aborder ces sujets de manière critique et à développer des 
solutions innovantes pour protéger notre planète. 
  
Conseil : 
Pour exceller dans l’épreuve E1 : S’inscrire dans le monde d’aujourd’hui, il est essentiel de 
rester curieux et ouvert d'esprit. Informe-toi régulièrement sur les actualités 
environnementales et les nouvelles initiatives écologiques. 
 
Participe à des débats et échanges avec tes camarades pour enrichir ton point de vue. 
Enfin, n’hésite pas à t’impliquer dans des projets concrets en lien avec la gestion et la 
protection de la nature pour mettre en pratique tes connaissances théoriques. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Saisir les enjeux de la réalité socioéconomique  .................................................................  Aller 

      1.   Comprendre la réalité socioéconomique  ..............................................................................................  Aller 

      2.   Analyser les données socioéconomiques  ............................................................................................  Aller 

      3.   Impact de la réalité socioéconomique sur la gestion de la nature  .................................  Aller 

      4.   Étudier les interactions entre société et environnement  ..........................................................  Aller 

      5.   Exemples concrets et études de cas  ........................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Se situer dans des questions de société  .................................................................................  Aller 

      1.   Comprendre les enjeux environnementaux  .........................................................................................  Aller 

      2.   S'adapter aux changements climatiques  ............................................................................................  Aller 

      3.   Promouvoir la biodiversité  ................................................................................................................................  Aller 

      4.   Gérer les ressources naturelles  ....................................................................................................................  Aller 

      5.   Sensibiliser et éduquer le public  ..................................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Argumenter un point de vue dans un débat de société  .............................................  Aller 

      1.   Comprendre les bases de l'argumentation  .........................................................................................  Aller 

      2.   Préparer son argumentation  ..........................................................................................................................  Aller 

      3.   Techniques de communication  ...................................................................................................................  Aller 

      4.   Exemples concrets et illustrations  ..............................................................................................................  Aller 

      5.   Tableau récapitulatif des types d'arguments  ..................................................................................  Aller   
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Chapitre 1 : Saisir les enjeux de la réalité socioéconomique 
  

 1.   Comprendre la réalité socioéconomique : 
  
Définition de la réalité socioéconomique : 
La réalité socioéconomique englobe les aspects sociaux et économiques qui influencent 
la société. Elle comprend les interactions entre les individus et les institutions 
économiques. 
  
Importance de comprendre ces enjeux : 
Comprendre ces enjeux est essentiel pour prendre des décisions éclairées et 
responsables, surtout dans le domaine de la gestion et protection de la nature. 
  
Impact sur la gestion de la nature : 
Les aspects socioéconomiques influencent la gestion des ressources naturelles. Les 
décisions économiques peuvent affecter l’environnement de manière positive ou 
négative. 
  
Exemple d'impact : 
Une entreprise décide de réduire les coûts en utilisant des méthodes de production moins 
respectueuses de l’environnement, ce qui entraîne une dégradation de la biodiversité 
locale. 
  
Facteurs socioéconomiques clés : 
Les principaux facteurs incluent le niveau de vie, l'emploi, l'éducation, et les politiques 
économiques. Ces éléments influencent les comportements et les décisions des individus 
et des sociétés. 
  

 2.   Analyser les données socioéconomiques : 
  
Collecte de données : 
Pour analyser la réalité socioéconomique, il est crucial de collecter des données précises 
et fiables. Cela peut inclure des statistiques sur l'emploi, l'éducation, et les revenus. 
  
Outils d'analyse : 
Il existe plusieurs outils pour analyser les données socioéconomiques, tels que les logiciels 
de statistiques et les bases de données en ligne. Ces outils permettent de comprendre les 
tendances et les corrélations. 
  
Indicateurs économiques : 
Les indicateurs économiques comme le PIB, le taux de chômage, et l'inflation sont 
essentiels pour comprendre la santé économique d'un pays ou d'une région. 
  
Exemple d'indicateur : 
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Le taux de chômage d'une région peut indiquer la disponibilité de main-d'œuvre et 
influencer les décisions d'investissement dans des projets de protection de la nature. 
  
Interprétation des données : 
Il est important de savoir interpréter les données collectées pour en tirer des conclusions 
utiles. Cela implique de comprendre les contextes et les interactions entre différents 
facteurs. 
  

 3.   Impact de la réalité socioéconomique sur la gestion de la nature : 
  
Influence des politiques économiques : 
Les politiques économiques peuvent avoir un impact significatif sur la gestion des 
ressources naturelles. Par exemple, des subventions pour les énergies renouvelables 
peuvent favoriser la protection de la nature. 
  
Rôle des acteurs économiques : 
Les entreprises, les gouvernements, et les ONG jouent tous un rôle dans la gestion de la 
nature. Leurs actions et décisions économiques peuvent influencer positivement ou 
négativement l'environnement. 
  
Exemple de rôle : 
Une ONG investit dans des projets de reforestation pour compenser les émissions de CO2, 
aidant à restaurer les habitats naturels. 
  
Conflits d'intérêts : 
Il peut y avoir des conflits d'intérêts entre les objectifs économiques et environnementaux. 
Par exemple, l'exploitation minière peut générer des revenus mais endommager 
l'écosystème local. 
  
Solutions possibles : 
Pour résoudre ces conflits, il est essentiel de trouver un équilibre entre développement 
économique et protection de l'environnement. Cela peut inclure des politiques de 
développement durable et des pratiques économiques responsables. 
  

 4.   Étudier les interactions entre société et environnement : 
  
Relations entre société et environnement : 
La société et l'environnement sont interconnectés. Les activités humaines influencent 
l'environnement, et les changements environnementaux affectent la société. 
  
Impact des activités humaines : 
Les activités humaines comme l'agriculture, l'industrie, et l'urbanisation ont des impacts 
sur l'environnement, tels que la pollution, la déforestation, et la perte de biodiversité. 
  
Exemple d'impact humain : 
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L'urbanisation rapide d'une région entraîne la destruction de zones humides, perturbant 
les écosystèmes locaux et réduisant la biodiversité. 
  
Adaptation de la société : 
La société doit s'adapter aux changements environnementaux. Cela peut inclure des 
mesures de résilience face aux catastrophes naturelles et des pratiques agricoles 
durables. 
  
Exemple d'adaptation : 
Les agriculteurs adoptent des techniques de conservation des sols pour lutter contre 
l'érosion et maintenir la fertilité des terres. 
  
Solutions pour une interaction positive : 
Pour favoriser une interaction positive entre société et environnement, il est crucial de 
promouvoir des pratiques durables et de sensibiliser la population aux enjeux 
environnementaux. 
  

 5.   Exemples concrets et études de cas : 
  
Exemple de gestion durable : 
Une communauté locale met en place un programme de gestion des ressources en eau, 
réduisant la consommation d'eau de 30% et améliorant la qualité de vie. 
  
Étude de cas - Réserve naturelle : 
Dans une réserve naturelle, des politiques de gestion durable sont mises en place pour 
protéger les espèces menacées et promouvoir le tourisme écologique. 
  
Impact des politiques publiques : 
Une politique publique favorise les énergies renouvelables, réduisant les émissions de CO2 
et stimulant l'économie locale par la création d'emplois verts. 
  
Rôle de l'éducation : 
L'éducation joue un rôle crucial dans la sensibilisation aux enjeux socioéconomiques et 
environnementaux. Elle permet de former des citoyens responsables et conscients des 
impacts de leurs actions. 
  
Exemple d'éducation : 
Un programme scolaire intègre des cours sur le développement durable, incitant les 
élèves à adopter des comportements respectueux de l'environnement. 
  

Facteur Impact 

Politiques économiques Influence sur les pratiques environnementales 

Niveau de vie Accès aux ressources et éducation 
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Activités humaines Impact sur la biodiversité et les écosystèmes 
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Chapitre 2 : Se situer dans des questions de société 
  

 1.   Comprendre les enjeux environnementaux : 
  
Définition des enjeux environnementaux : 
Les enjeux environnementaux concernent les défis liés à la protection de la nature et à la 
gestion durable des ressources. Ils incluent la biodiversité, l'eau, l'air, et les sols. 
  
Impact des activités humaines : 
Les activités humaines, comme l'agriculture intensive et l'urbanisation, ont un impact 
significatif sur l'environnement. Elles peuvent conduire à la déforestation, la pollution et la 
perte de biodiversité. 
  
Exemple de déforestation : 
La coupe massive d'arbres en Amazonie pour l'agriculture a entraîné une perte de 20% de 
la forêt en 50 ans. 
  

 
  
Rôle du BTSA GPN : 
Les étudiants en BTSA GPN sont formés pour gérer et protéger les espaces naturels. Ils 
apprennent à évaluer les impacts environnementaux et à proposer des solutions durables. 
  
Solutions durables : 
Les solutions incluent la gestion des déchets, la conservation des habitats naturels, et 
l'utilisation de technologies propres. 
  
Exemple de gestion des déchets : 
La mise en place de systèmes de tri sélectif dans les villes réduit les déchets envoyés à la 
décharge de 30%. 
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 2.   S'adapter aux changements climatiques : 
  
Définition des changements climatiques : 
Les changements climatiques désignent les modifications durables des conditions 
météorologiques. Ils sont principalement causés par les émissions de gaz à effet de serre. 
  
Conséquences des changements climatiques : 
Les conséquences incluent la montée des eaux, les événements climatiques extrêmes, et 
la perte de biodiversité. 
  
Exemple de montée des eaux : 
Le niveau de la mer a augmenté de 20 cm au cours du 20ème siècle, menaçant les villes 
côtières. 
  
Stratégies d'adaptation : 
Les stratégies incluent la construction de digues, la reforestation, et l'adaptation des 
pratiques agricoles. 
  
Exemple de reforestation : 
La plantation de 1 million d'arbres en Haïti a contribué à réduire l'érosion des sols et à 
améliorer la qualité de l'air. 
  
Rôle du BTSA GPN : 
Les étudiants sont formés pour identifier les impacts du changement climatique et 
développer des plans d'adaptation pour les communautés locales. 
  

 3.   Promouvoir la biodiversité : 
  
Importance de la biodiversité : 
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La biodiversité est essentielle pour le maintien des écosystèmes. Elle assure des services 
écologiques comme la pollinisation, la purification de l'eau et la régulation du climat. 
  
Menaces à la biodiversité : 
Les principales menaces sont la destruction des habitats, la pollution, et les espèces 
invasives. 
  
Exemple d'espèces invasives : 
La prolifération de la jacinthe d'eau en Afrique a obstrué les voies navigables, affectant la 
pêche et le transport. 
  
Actions pour promouvoir la biodiversité : 
Les actions incluent la création de réserves naturelles, la restauration d'habitats, et la 
sensibilisation du public. 
  
Exemple de réserve naturelle : 
La réserve naturelle de la Camargue en France protège des milliers d'espèces d'oiseaux et 
de plantes. 
  
Rôle du BTSA GPN : 
Les étudiants apprennent à évaluer la biodiversité, à gérer les espèces menacées et à 
restaurer les écosystèmes dégradés. 
  

 4.   Gérer les ressources naturelles : 
  
Définition des ressources naturelles : 
Les ressources naturelles incluent l'eau, le sol, les minéraux et les forêts. Leur gestion 
durable est cruciale pour les générations futures. 
  
Problèmes liés à la gestion des ressources : 
Les problèmes incluent la surexploitation, la pollution et la dégradation des sols. 
  
Exemple de surexploitation : 
La surpêche dans les océans a conduit à la diminution de 90% des populations de grands 
poissons. 
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Stratégies de gestion durable : 
Les stratégies incluent la réglementation, la conservation, et l'utilisation de technologies 
respectueuses de l'environnement. 
  
Exemple de conservation : 
La mise en place de quotas de pêche a permis de reconstituer les stocks de poissons en 
mer du Nord. 
  
Rôle du BTSA GPN : 
Les étudiants sont formés pour évaluer les ressources naturelles, développer des plans de 
gestion durable et sensibiliser les communautés locales. 
  

 5.   Sensibiliser et éduquer le public : 
  
Importance de la sensibilisation : 
La sensibilisation est essentielle pour encourager les comportements respectueux de 
l'environnement. Elle permet de mobiliser les individus et les communautés. 
  
Méthodes de sensibilisation : 
Les méthodes incluent les campagnes de communication, les ateliers éducatifs, et les 
événements communautaires. 
  
Exemple de campagne de communication : 
La campagne "Ma Terre, Mon Avenir" en France a sensibilisé des milliers de personnes à la 
réduction des déchets plastiques. 
  
Rôle du BTSA GPN : 
Les étudiants apprennent à concevoir et à mettre en œuvre des programmes de 
sensibilisation, à éduquer le public et à évaluer l'impact des initiatives. 
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Éducation environnementale : 
L'éducation environnementale vise à intégrer les concepts de durabilité dans les 
programmes scolaires. Elle incite les jeunes à adopter des comportements écologiques. 
  
Exemple d'éducation environnementale : 
Les écoles de la région PACA intègrent des cours sur la biodiversité et le recyclage dans 
leur programme. 
  

Thème Description 

Déforestation Perte de 20% de la forêt amazonienne en 50 ans 

Montée des eaux Augmentation de 20 cm au cours du 20ème siècle 

Espèces invasives Prolifération de la jacinthe d'eau en Afrique 

Surexploitation Diminution de 90% des populations de grands poissons 
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Chapitre 3 : Argumenter un point de vue dans un débat de 
société 
  

 1.   Comprendre les bases de l'argumentation : 
  
Définition de l'argumentation : 
L'argumentation est l'art de convaincre ou de persuader son auditoire en utilisant des 
arguments logiques, éthiques ou émotionnels. 
  
Objectifs de l'argumentation : 
Les principaux objectifs sont de défendre un point de vue, convaincre un auditoire et 
réfuter des arguments opposés. 
  
Types d'arguments : 
On distingue trois types d'arguments : les arguments logiques (rationnels), les arguments 
éthiques (moraux) et les arguments émotionnels (affectifs). 
  
Structure d'un argument : 
Un bon argument se compose d'une affirmation, d'une justification et d'un exemple 
concret pour illustrer le propos. 
  
Utilisation des sources : 
Pour renforcer un argument, il est crucial de citer des sources fiables et vérifiables, comme 
des études scientifiques ou des statistiques. 
  

 2.   Préparer son argumentation : 
  
Identifier le sujet du débat : 
Avant de commencer à argumenter, il est essentiel de bien comprendre le sujet du débat 
et de définir clairement la problématique. 
  
Recherche d'informations : 
Collecter des informations pertinentes et variées sur le sujet permet de construire une 
argumentation solide et bien documentée. 
  
Organisation des idées : 
Structurer ses idées de manière logique et cohérente aide à rendre l'argumentation plus 
claire et convaincante. 
  
Préparation des contre-arguments : 
Anticiper les arguments des opposants et préparer des réponses permet de mieux 
défendre son point de vue et de réfuter les objections. 
  
Répétition : 
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Pratiquer son argumentation, seul ou avec d'autres, permet de gagner en assurance et en 
fluidité lors du débat. 
  

 3.   Techniques de communication : 
  
Utilisation de la voix : 
Parler clairement, avec une intonation variée et un volume adapté, capte l'attention de 
l'auditoire et renforce l'impact de l'argumentation. 
  
Langage corporel : 
Adopter une posture ouverte, regarder son auditoire et utiliser des gestes expressifs aide à 
renforcer le message et à paraître plus convaincant. 
  
Gestion du stress : 
Apprendre à gérer son stress, par la respiration ou des techniques de relaxation, permet 
de rester calme et concentré durant le débat. 
  
Écoute active : 
Écouter attentivement les arguments des autres, reformuler leurs propos et répondre de 
manière pertinente montre du respect et renforce la crédibilité. 
  
Adaptation au public : 
Adapter son discours et ses arguments en fonction du public cible permet de mieux 
capter leur attention et de les convaincre plus facilement. 
  

 4.   Exemples concrets et illustrations : 
  
Exemple d'argument logique : 
Pour réduire les émissions de CO2, il est prouvé que l'utilisation des énergies renouvelables 
est plus efficace que les énergies fossiles. 
  
Exemple d'argument éthique : 
Il est moralement impératif de protéger les espèces en voie de disparition car elles font 
partie de notre patrimoine naturel. 
  
Exemple d'argument émotionnel : 
La déforestation massive détruit non seulement les habitats naturels mais aussi des 
communautés humaines qui y vivent depuis des siècles. 
  
Exemple de débat : 
Lors d'un débat sur l'agriculture biologique, un étudiant défend l'idée que cette pratique 
est bénéfique pour la santé et l'environnement. 
  
Exemple de contre-argument : 
Face à l'argument selon lequel l'agriculture biologique est coûteuse, on peut répliquer 
qu'elle réduit les coûts de santé liés aux pesticides. 
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 5.   Tableau récapitulatif des types d'arguments : 
 

Type 
d'argument 

Caractéristiques Exemple 

Logique Basé sur des faits 
vérifiables 

Les énergies renouvelables réduisent les 
émissions de CO2. 

Éthique Basé sur des valeurs 
morales 

Protéger les espèces en voie de disparition. 

Émotionnel Basé sur les sentiments La déforestation détruit des communautés 
humaines. 
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E2 : Construire son projet personnel et professionnel 
  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E2 « Construire son projet personnel et professionnel » est cruciale dans le 
BTSA GPN (Gestion et Protection de la Nature). Elle t'aidera à définir et structurer ton avenir 
professionnel et personnel. 
 
Au cours de cette épreuve, tu apprendras à identifier tes compétences, tes intérêts, et à 
élaborer un projet de carrière qui te correspond. Tu seras amené à te poser des questions 
sur tes aspirations, tes valeurs, et à développer une stratégie pour atteindre tes objectifs 
professionnels. Cette matière inclut des ateliers pratiques, des entretiens individuels et des 
travaux de recherche. 
 
Conseil : 
Pour réussir dans cette épreuve, il est essentiel que tu prennes le temps de bien te 
connaître. Réfléchis à ce qui te passionne réellement et à ce que tu veux accomplir dans 
le domaine de la gestion et protection de la nature. Participe activement aux ateliers et 
n'hésite pas à solliciter tes professeurs pour des conseils personnalisés. 
 
Prends des notes détaillées lors des séances et utilise-les pour élaborer ton projet. Enfin, 
sois ouvert aux feedbacks et prêt à ajuster ton projet en fonction des nouvelles 
informations et des conseils reçus. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : S'engager dans un mode de vie actif et solidaire  .............................................................  Aller 

      1.   Comprendre le mode de vie actif et solidaire  ....................................................................................  Aller 

      2.   Mettre en place un mode de vie actif  ......................................................................................................  Aller 

      3.   Favoriser la solidarité  ............................................................................................................................................  Aller 

      4.   Développer des compétences grâce à l'engagement  ..............................................................  Aller 

      5.   Mesurer l'impact de son engagement  ....................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : S’insérer dans un environnement professionnel  ...............................................................  Aller 

      1.   Comprendre l’environnement professionnel  ......................................................................................  Aller 

      2.   Développer des compétences professionnelles  .............................................................................  Aller 

      3.   Construire un réseau professionnel  ..........................................................................................................  Aller 

      4.   Se préparer aux entretiens d’embauche  ..............................................................................................  Aller 

      5.   S’intégrer dans une nouvelle équipe  ........................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : S’adapter à des enjeux ou des contextes particuliers  ..................................................  Aller 
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Chapitre 1 : S'engager dans un mode de vie actif et solidaire 
  

 1.   Comprendre le mode de vie actif et solidaire : 
  
Définition du mode de vie actif : 
Un mode de vie actif consiste à intégrer des activités physiques régulières dans son 
quotidien. Cela peut inclure la marche, le vélo, le sport, etc. 
  
Définition du mode de vie solidaire : 
Un mode de vie solidaire implique de s'engager dans des actions qui bénéficient à la 
communauté. Cela peut inclure le bénévolat, les actions de groupe, etc. 
  
Importance pour les étudiants en BTSA GPN : 
Adopter un mode de vie actif et solidaire aide les étudiants à mieux comprendre et 
protéger la nature. Ils développent des compétences physiques et sociales essentielles. 
  
Avantages pour la santé : 
Un mode de vie actif améliore la santé physique et mentale. Il réduit les risques de 
maladies et augmente le bien-être général. 
  
Impact sur l'environnement : 
Un mode de vie actif et solidaire encourage des pratiques durables. Moins de pollution et 
plus de respect pour la nature grâce à des activités comme le vélo ou les actions 
communautaires. 
  

 2.   Mettre en place un mode de vie actif : 
  
Intégrer l'activité physique au quotidien : 
Marcher ou faire du vélo pour se rendre à l'école ou au travail. Participer à des activités 
sportives régulièrement. 
  
Organiser des sorties nature : 
Planifier des randonnées, des balades en forêt ou des sorties en plein air avec des amis ou 
des collègues. 
  
Participer à des activités de groupe : 
Rejoindre des clubs de sport ou des associations qui promeuvent un mode de vie actif. 
Cela permet de rencontrer de nouvelles personnes et de rester motivé. 
  
Exemple d'organisation d'une randonnée : 
Un groupe d'étudiants décide d'organiser une randonnée dans une réserve naturelle. Ils 
planifient l'itinéraire, préparent les équipements nécessaires et partent en groupe. 
  
Utiliser les ressources locales : 
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Profiter des infrastructures locales comme les parcs, les pistes cyclables et les salles de 
sport pour rester actif. 
  

 3.   Favoriser la solidarité : 
  
Participer à des projets communautaires : 
S'engager dans des projets locaux comme le nettoyage des espaces verts, la plantation 
d'arbres ou l'organisation d'événements écologiques. 
  
Rejoindre des associations : 
Faire partie d'associations locales qui travaillent pour la protection de la nature et le 
soutien communautaire. 
  
Organiser des campagnes de sensibilisation : 
Créer et participer à des campagnes qui sensibilisent le public aux enjeux 
environnementaux et sociaux. 
  
Exemple d'action solidaire : 
Un groupe d'étudiants organise une campagne de nettoyage d'une plage locale. Ils 
mobilisent des volontaires, collectent les déchets et sensibilisent les visiteurs à 
l'importance de garder les plages propres. 
  
Créer des partenariats : 
Collaborer avec d'autres organisations, écoles ou entreprises pour mettre en place des 
projets solidaires à plus grande échelle. 
  

 4.   Développer des compétences grâce à l'engagement : 
  
Compétences physiques : 
Pratiquer des activités physiques régulières améliore la condition physique, la 
coordination et l'endurance. 
  
Compétences sociales : 
Participer à des actions solidaires renforce les compétences en communication, en travail 
d'équipe et en leadership. 
  
Compétences organisationnelles : 
Organiser des événements ou des projets demande de la planification, de la gestion du 
temps et des ressources. 
  
Exemple de développement de compétences : 
En organisant une campagne de sensibilisation, un étudiant développe ses compétences 
en communication, en gestion de projet et en leadership. 
  
Compétences en résolution de problèmes : 
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Faire face à des défis lors de projets solidaires aide à développer des compétences en 
résolution de problèmes et en prise de décision. 
  

 5.   Mesurer l'impact de son engagement : 
  
Évaluer les résultats : 
Utiliser des indicateurs pour mesurer l'impact des actions menées, comme le nombre de 
personnes sensibilisées ou la quantité de déchets collectés. 
  
Faire des bilans réguliers : 
Organiser des réunions pour discuter des réussites et des points à améliorer. Cela permet 
de rester sur la bonne voie et de s'améliorer continuellement. 
  
Exemple de bilan d'un projet : 
Après une campagne de nettoyage, les étudiants font le bilan : 50 volontaires ont 
participé, 200 kg de déchets ont été collectés et 100 personnes ont été sensibilisées. 
  
Utiliser les retours des participants : 
Recueillir les avis des participants pour améliorer les futures actions. Cela peut se faire via 
des questionnaires ou des discussions informelles. 
  
Communiquer les résultats : 
Partager les résultats des actions avec la communauté pour montrer l'impact positif et 
encourager d'autres personnes à s'engager. 
 

Action Impact 

Organisation de randonnées Amélioration de la condition physique 

Campagnes de sensibilisation Augmentation de la conscience environnementale 

Projets communautaires Renforcement de la solidarité 
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Chapitre 2 : S’insérer dans un environnement professionnel 
  

 1.   Comprendre l’environnement professionnel : 
  
Identifier les acteurs : 
Il est essentiel de connaître les différents acteurs de l'environnement professionnel pour 
mieux s'y insérer : 

• Employeurs 
• Collègues 
• Clients 
• Partenaires 

Connaître les attentes : 
Chaque acteur a des attentes spécifiques. Il est important de les identifier pour répondre 
efficacement à leurs besoins. 
  
Se familiariser avec les normes : 
Les normes et les règlements régissant le secteur doivent être bien compris pour éviter les 
erreurs et les malentendus. 
  
Analyser la culture d’entreprise : 
La culture d'entreprise influence les comportements et les interactions. Connaître cette 
culture aide à mieux s'intégrer. 
  
Évaluer les opportunités : 
Il est crucial d'identifier les opportunités de développement professionnel et de croissance 
au sein de l'environnement. 
  
Exemple d'analyse de la culture d'entreprise : 
Un étudiant observe les habitudes de ses collègues et participe aux activités sociales pour 
mieux comprendre la culture de l'entreprise. 
  

 2.   Développer des compétences professionnelles : 
  
Renforcer les compétences techniques : 
Les compétences techniques sont essentielles pour accomplir les tâches spécifiques au 
métier. Il est important de les développer continuellement. 
  
Améliorer les compétences relationnelles : 
Les compétences relationnelles, comme la communication et le travail en équipe, sont 
cruciales pour une bonne intégration professionnelle. 
  
Acquérir de l’expérience : 
Participer à des stages ou des missions temporaires permet d'acquérir de l'expérience et 
de se familiariser avec le milieu professionnel. 
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Suivre des formations continues : 
Les formations continues permettent de rester à jour avec les nouvelles technologies et les 
meilleures pratiques du secteur. 
  
Développer une attitude professionnelle : 
Adopter une attitude professionnelle, comme la ponctualité et le respect des délais, est 
crucial pour être pris au sérieux par ses collègues et supérieurs. 
  
Exemple de renforcement des compétences relationnelles : 
Un étudiant s'inscrit à un atelier de communication pour améliorer ses compétences en 
prise de parole en public. 
  

 3.   Construire un réseau professionnel : 
  
Participer à des événements professionnels : 
Les salons, conférences et ateliers sont des occasions idéales pour rencontrer des 
professionnels du secteur et élargir son réseau. 
  
Utiliser les réseaux sociaux : 
Les réseaux sociaux professionnels comme LinkedIn sont des outils puissants pour rester 
en contact avec ses relations professionnelles et en créer de nouvelles. 
  
Rejoindre des associations professionnelles : 
Les associations professionnelles offrent des opportunités de networking et d'échange de 
bonnes pratiques avec d'autres professionnels du secteur. 
  
Entretenir les relations : 
Il est important de maintenir des relations régulières avec son réseau, par exemple en 
envoyant des messages de suivi ou en proposant des collaborations. 
  
Être proactif : 
Prendre l'initiative de contacter de nouveaux professionnels et de proposer des 
collaborations peut ouvrir des portes inattendues. 
  
Exemple de participation à un événement professionnel : 
Un étudiant assiste à un salon sur l'environnement et échange ses coordonnées avec 
plusieurs experts du domaine. 
  

 4.   Se préparer aux entretiens d’embauche : 
  
Connaître l’entreprise : 
Avant un entretien, il est crucial de bien se renseigner sur l'entreprise, ses activités, ses 
valeurs et ses projets récents. 
  
Préparer des réponses aux questions courantes : 
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Il est utile de préparer des réponses aux questions fréquemment posées, comme celles 
sur les motivations ou les expériences passées. 
  
Mettre en avant ses compétences : 
Il faut savoir mettre en avant ses compétences et expériences pertinentes pour le poste 
visé, en les illustrant par des exemples concrets. 
  
Travailler sa présentation : 
La première impression compte beaucoup. Il est important de soigner sa présentation 
personnelle et vestimentaire. 
  
Pratiquer les entretiens : 
Faire des simulations d'entretiens avec des amis ou des mentors permet de gagner en 
confiance et de s'améliorer. 
  
Exemple de préparation d'entretien : 
Un étudiant fait des recherches approfondies sur l'entreprise et pratique des simulations 
d'entretien avec un camarade. 
  

 5.   S’intégrer dans une nouvelle équipe : 
  
Observer et s’adapter : 
Observer les comportements et les pratiques de l'équipe permet de mieux comprendre 
son fonctionnement et de s'y adapter plus facilement. 
  
Participer activement : 
Il est important de participer activement aux réunions et aux projets pour montrer son 
engagement et son intérêt. 
  
Établir des relations de confiance : 
Créer des relations de confiance avec ses collègues facilite la coopération et améliore 
l’ambiance de travail. 
  
Être ouvert aux feedbacks : 
Accepter et demander des feedbacks permet de s'améliorer et de montrer sa volonté de 
progresser. 
  
Contribuer à la cohésion d’équipe : 
Participer aux activités de team-building et proposer des initiatives pour renforcer la 
cohésion d'équipe est bénéfique pour tous. 
  
Exemple de participation active : 
Un étudiant propose des idées lors des réunions d'équipe et aide à l'organisation d'un 
événement social pour ses collègues. 
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Compétence Description Importance 

Techniques Connaissances spécifiques au métier Élevée 

Relationnelles Aptitudes à la communication et au travail en équipe Élevée 

Professionnelles Attitudes et comportements au travail Moyenne 
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Chapitre 3 : S’adapter à des enjeux ou des contextes particuliers 
  

 1.   Comprendre les enjeux environnementaux : 
  
Identifier les menaces : 
Les étudiants doivent d'abord comprendre les différentes menaces pesant sur 
l'environnement, comme le changement climatique ou la pollution. 
  
Évaluer l'impact : 
Il est essentiel d'évaluer l'impact de ces menaces sur la faune, la flore et les écosystèmes. 
  
Analyser les solutions existantes : 
Il faut étudier les solutions déjà mises en place pour protéger l'environnement et voir si 
elles sont efficaces. 
  
Adapter les méthodes : 
Les méthodes de gestion doivent être adaptées en fonction des spécificités locales et des 
enjeux identifiés. 
  
Sensibiliser les acteurs locaux : 
Travailler avec les communautés locales pour les sensibiliser aux enjeux 
environnementaux et les impliquer dans les actions de protection. 
  

 2.   S'adapter aux contextes sociaux : 
  
Comprendre les cultures locales : 
Il est crucial de comprendre la culture et les traditions locales pour adapter les actions de 
gestion de la nature. 
  
Évaluer les besoins des populations : 
Identifie les besoins des populations locales pour mieux intégrer les actions de protection 
de la nature dans leur quotidien. 
  
Favoriser la participation : 
Encourager la participation des communautés locales dans les projets de gestion et de 
protection de la nature. 
  
Communiquer efficacement : 
Utiliser des moyens de communication adaptés pour sensibiliser et informer les 
populations locales. 
  
Respecter les traditions : 
Intégrer les traditions et savoir-faire locaux dans les projets de gestion de la nature pour 
garantir leur acceptation et leur réussite. 
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 3.   Gérer les ressources naturelles : 
  
Identifiation des ressources : 
Il est important d'identifier les ressources naturelles disponibles dans la zone de gestion. 
  
Évaluation de la durabilité : 
Évaluer si l'utilisation actuelle des ressources est durable ou si elle met en danger les 
écosystèmes. 
  
Planification de l'utilisation : 
Planifier l'utilisation des ressources de manière à garantir leur renouvellement et leur 
préservation. 
  
Surveillance continue : 
Mettre en place des systèmes de surveillance pour suivre l'état des ressources et adapter 
les pratiques si nécessaire. 
  
Promouvoir les pratiques durables : 
Sensibiliser les acteurs locaux à l'importance des pratiques durables pour la gestion des 
ressources naturelles. 
  

 4.   Intégrer les aspects économiques : 
  
Évaluer les coûts : 
Il est crucial d'évaluer les coûts des actions de gestion et de protection de la nature. 
  
Rechercher des financements : 
Identifier les sources de financement possibles pour soutenir les projets de gestion de la 
nature. 
  
Favoriser les revenus durables : 
Encourager les activités économiques durables qui peuvent générer des revenus tout en 
protégeant l'environnement. 
  
Analyser les retombées économiques : 
Étudier les retombées économiques des projets de gestion de la nature sur les 
communautés locales. 
  
Optimiser les ressources : 
Utiliser les ressources disponibles de manière optimale pour maximiser l'efficacité des 
actions de gestion. 
  

 5.   Étudier les cas pratiques : 
  
Analyser des études de cas : 



28 
 

Étudier des exemples concrets de gestion et de protection de la nature pour comprendre 
les bonnes pratiques. 
  
Identifier les succès et échecs : 
Identifier ce qui a fonctionné ou non dans d'autres projets pour adapter les méthodes. 
  
S'inspirer des bonnes pratiques : 
S'inspirer des méthodes qui ont prouvé leur efficacité dans des contextes similaires. 
  
Élaborer des stratégies : 
Élaborer des stratégies adaptées aux spécificités locales en se basant sur les études de 
cas. 
  
Mettre en œuvre des projets pilotes : 
Tester des projets pilotes pour évaluer leur efficacité avant de les déployer à plus grande 
échelle. 
  
Exemple de gestion durable : 
Texte indicatif sur un projet de gestion durable des forêts qui a permis de réduire la 
déforestation de 30% dans une région donnée. 
  

 
 

Enjeu Stratégie d'adaptation Résultat attendu 

Changement 
climatique 

Réduction des émissions de 
CO2 

Diminution de l'empreinte carbone 

Pollution Traitement des eaux usées Amélioration de la qualité de l'eau 

Déforestation Reboisement Augmentation de la couverture 
forestière 
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Chapitre 4 : Conduire un projet 
  

 1.   Définir le projet : 
  
Identifier les objectifs : 
Pour bien commencer, il faut définir clairement les objectifs du projet. Ils doivent être 
précis, mesurables et atteignables. 
  
Analyser les besoins : 
Ensuite, il est crucial de comprendre les besoins des parties prenantes. Cela inclut les 
attentes et les contraintes. 
  
Évaluer les ressources : 
Il s'agit de recenser les ressources disponibles : humaines, matérielles et financières. 
  
Établir un calendrier : 
Un calendrier bien défini permet de structurer les étapes du projet et d'assurer le respect 
des délais. 
  
Identifier les risques : 
Anticiper les risques potentiels et prévoir des solutions pour les gérer est essentiel pour la 
réussite du projet. 
  

 2.   Planifier le projet : 
  
Créer un plan d'action : 
Le plan d'action détaille les tâches à accomplir, les responsables et les délais. 
  
Utiliser des outils de gestion : 
Des outils comme Gantt ou PERT peuvent aider à visualiser l'avancement du projet et à 
gérer les tâches. 
  
Définir les indicateurs de performance : 
Les indicateurs permettent de mesurer l'avancement du projet et d'identifier les points à 
améliorer. 
  
Allouer les ressources : 
Distribuer les ressources de manière optimale pour garantir l'efficacité du projet. 
  
Prévoir des réunions de suivi : 
Organiser des réunions régulières pour suivre l'avancement et ajuster le plan si nécessaire. 
  

 3.   Exécuter le projet : 
  
Coordonner les équipes : 
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Il est important de s'assurer que chaque membre de l'équipe comprend son rôle et ses 
responsabilités. 
  
Suivre l'avancement : 
Surveiller régulièrement l'avancement des tâches pour détecter et corriger les écarts. 
  
Gérer les imprévus : 
Des imprévus peuvent survenir. Il faut être prêt à ajuster le plan et à trouver des solutions 
rapidement. 
  
Communiquer efficacement : 
Une communication claire et régulière permet de maintenir tout le monde informé et 
engagé. 
  
Motiver l'équipe : 
Encourager et soutenir l'équipe pour maintenir une dynamique positive et productive. 
  

 4.   Évaluer et clôturer le projet : 
  
Évaluer les résultats : 
Comparer les résultats obtenus avec les objectifs initialement fixés pour mesurer le succès 
du projet. 
  
Analyser les écarts : 
Identifier les écarts entre les prévisions et les réalisations pour comprendre les points de 
blocage. 
  
Documenter les leçons apprises : 
Noter les bonnes pratiques et les erreurs pour améliorer les futurs projets. 
  
Clôturer le projet : 
Finaliser les tâches administratives, remercier l'équipe et les parties prenantes, et archiver 
les documents. 
  
Prévoir une réunion de bilan : 
Organiser une réunion de bilan pour discuter des résultats et des améliorations possibles. 
  

 5.   Exemples concrets : 
  
Exemple de gestion d'un espace naturel : 
(Texte indicatif) Un étudiant mène un projet pour restaurer une zone humide. Il définit les 
objectifs, analyse les besoins en biodiversité, planifie les actions de restauration, 
coordonne les équipes, et évalue les résultats obtenus après un an. 
  
Exemple de suivi d'une espèce protégée : 
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(Texte indicatif) Un étudiant réalise un projet pour le suivi des populations de lynx en 
France. Il définit les objectifs du suivi, planifie les méthodes d'observation, coordonne les 
équipes sur le terrain, et analyse les données collectées. 
  
Exemple de campagne de sensibilisation : 
(Texte indicatif) Un étudiant organise une campagne de sensibilisation sur les déchets 
plastiques. Il définit les objectifs de la campagne, planifie les actions de communication, 
gère les ressources, et évalue l'impact de la campagne sur le public. 
  
Exemple de réhabilitation d'un sentier de randonnée : 
(Texte indicatif) Un étudiant conduit un projet pour réhabiliter un sentier de randonnée. Il 
identifie les besoins en infrastructures, planifie les travaux, coordonne les équipes de 
bénévoles, et évalue la fréquentation du sentier après les travaux. 
  
Exemple de création d'un jardin communautaire : 
(Texte indicatif) Un étudiant mène un projet pour créer un jardin communautaire. Il définit 
les objectifs de biodiversité, planifie les aménagements, coordonne les bénévoles, et 
évalue l'impact du jardin sur la communauté locale. 
  

Étape Description Outils 

Définir le 
projet 

Identification des objectifs, analyse des besoins, 
évaluation des ressources 

Brainstorming, SWOT 

Planifier le 
projet 

Création du plan d'action, utilisation des outils de 
gestion 

Gantt, PERT 

Exécuter le 
projet 

Coordination des équipes, suivi de l'avancement Réunions, rapports 

Évaluer et 
clôturer 

Évaluation des résultats, analyse des écarts Rapports, réunions de 
bilan 
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E3 : Communiquer dans des situations et des contextes 
variés 

  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E3 "Communiquer dans des situations et des contextes variés" est cruciale 
pour les élèves du BTSA GPN (Gestion et Protection de la Nature). Elle te permettra de 
développer des compétences en communication, indispensables dans le domaine de la 
gestion et de la protection de la nature. 
 
Que ce soit pour rédiger des rapports, présenter des projets ou dialoguer avec divers 
interlocuteurs, cette épreuve te donnera les clés pour t'exprimer clairement et 
efficacement dans de nombreuses situations professionnelles. 
  
Conseil : 
Pour réussir cette épreuve, il est essentiel de pratiquer régulièrement. N'hésite pas à 
t'entraîner à l'oral en simulant des présentations devant tes camarades ou ta famille. 
Prends aussi le temps de travailler sur tes compétences écrites en rédigeant des 
documents variés comme des rapports, des courriels ou des articles. 
 
Enfin, sois à l'écoute des retours que tu recevras et cherche toujours à t'améliorer. La 
communication est une compétence qui se perfectionne avec le temps et l'expérience. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Répondre à des besoins d’information pour soi et pour un public  ......................  Aller 

      1.   Identifier les besoins d'information  .............................................................................................................  Aller 

      2.   Rechercher des informations pertinentes  ............................................................................................  Aller 

      3.   Organiser et synthétiser les informations  .............................................................................................  Aller 

      4.   Communiquer les informations  ...................................................................................................................  Aller 

      5.   Évaluer l'impact des informations communiquées  ......................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Communiquer en langue étrangère  ...........................................................................................  Aller 

      1.   Importance de la communication en langue étrangère  ...........................................................  Aller 

      2.   Méthodes pour apprendre une langue étrangère  .........................................................................  Aller 

      3.   Outils pour faciliter la communication  ...................................................................................................  Aller 

      4.   Contexte professionnel  .......................................................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Communiquer avec des moyens adaptés  ...........................................................................  Aller 

      1.   Les bases de la communication  ...................................................................................................................  Aller 

      2.   Les outils de communication  ..........................................................................................................................  Aller 

      3.   Adapter sa communication  ............................................................................................................................  Aller 

      4.   Les techniques de communication  ...........................................................................................................  Aller 
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      5.   L'importance de la communication dans la gestion de la nature  ....................................  Aller 
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Chapitre 1 : Répondre à des besoins d’information pour soi et 
pour un public 
  

 1.   Identifier les besoins d'information : 
  
Comprendre les besoins : 
Il est essentiel de déterminer les informations nécessaires pour soi ou pour un public. Cela 
permet de cibler les recherches et de gagner du temps. 
  
Analyser les demandes : 
Il faut analyser les questions posées ou les sujets d'intérêt. Cette analyse aide à définir les 
thèmes prioritaires. 
  
Formuler des objectifs clairs : 
Des objectifs précis facilitent la recherche d'informations pertinentes. Ils doivent être 
spécifiques et mesurables. 
  
Utiliser des outils de collecte : 
Les outils comme les sondages ou les questionnaires aident à recueillir des informations 
sur les besoins du public. 
  
Exemple d'analyse de besoins : 
(Texte indicatif) Une association de protection de la nature réalise un sondage pour 
comprendre les préoccupations environnementales des habitants d'une région. 
  

 2.   Rechercher des informations pertinentes : 
  
Choisir des sources fiables : 
Il est crucial de sélectionner des sources d'information crédibles et reconnues pour 
garantir la qualité des données collectées. 
  
Utiliser des bases de données : 
Les bases de données spécialisées offrent un accès à des articles scientifiques, des études 
de cas et des rapports de recherche. 
  
Consulter des experts : 
Les experts du domaine peuvent fournir des informations précieuses et des perspectives 
uniques sur le sujet recherché. 
  
Évaluer les informations : 
Il est important de vérifier la pertinence et la fiabilité des informations avant de les utiliser. 
Cela peut inclure la vérification des sources et des dates. 
  
Exemple de recherche d'informations : 
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(Texte indicatif) Un étudiant en BTSA GPN consulte des articles scientifiques sur la 
biodiversité pour son projet de fin d'études. 
  

 3.   Organiser et synthétiser les informations : 
  
Classer les données : 
Il est utile de regrouper les informations par thèmes ou catégories pour faciliter leur 
consultation et leur utilisation. 
  
Utiliser des outils de gestion : 
Des outils comme les tableaux ou les logiciels de gestion de projet peuvent aider à 
organiser les informations de manière structurée. 
  
Rédiger des résumés : 
Les résumés permettent de synthétiser les informations essentielles et de les rendre plus 
accessibles. 
  
Créer des fiches de synthèse : 
Les fiches de synthèse sont des supports pratiques pour regrouper les points clés et les 
idées principales. 
  
Exemple de synthèse d'informations : 
(Texte indicatif) Un étudiant crée des fiches de synthèse sur les différentes espèces 
animales présentes dans une réserve naturelle. 
  

 4.   Communiquer les informations : 
  
Adapter le message au public : 
Il est important de formuler les informations en fonction du public cible. Le langage et le 
niveau de détail doivent être adaptés. 
  
Utiliser des supports variés : 
Les supports de communication comme les présentations, les rapports ou les affiches 
permettent de transmettre les informations de manière efficace. 
  
Être clair et concis : 
Les informations doivent être présentées de manière claire et concise pour être facilement 
comprises par le public. 
  
Intégrer des visuels : 
Les graphiques, les images et les schémas aident à illustrer les informations et à les rendre 
plus attrayantes. 
  
Exemple de communication d'informations : 
(Texte indicatif) Un étudiant présente les résultats de son étude sur la qualité de l'eau lors 
d'une réunion publique. 
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 5.   Évaluer l'impact des informations communiquées : 

  
Recueillir des retours : 
Il est essentiel de demander des retours au public pour évaluer la compréhension et 
l'impact des informations communiquées. 
  
Mesurer la satisfaction : 
Des enquêtes de satisfaction permettent de mesurer l'impact des informations et 
d'identifier les points à améliorer. 
  
Analyser les résultats : 
Il est important d'analyser les retours pour comprendre ce qui a bien fonctionné et ce qui 
peut être amélioré. 
  
Adapter les futures communications : 
Les retours et les analyses permettent d'améliorer les futures communications en les 
rendant plus efficaces et pertinentes. 
  
Exemple d'évaluation d'impact : 
(Texte indicatif) Une association évalue l'impact de sa campagne de sensibilisation sur le 
recyclage en analysant les retours des participants. 
  

Étape Description 

Identifier les besoins Déterminer les informations nécessaires et analyser les 
demandes 

Rechercher des 
informations 

Choisir des sources fiables et consulter des experts 

Organiser et synthétiser Classer les données et rédiger des résumés 

Communiquer les 
informations 

Adapter le message au public et utiliser des supports 
variés 

Évaluer l'impact Recueillir des retours et analyser les résultats 
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Chapitre 2 : Communiquer en langue étrangère 
  

 1.   Importance de la communication en langue étrangère : 
  
Développer des compétences linguistiques : 
Maîtriser une langue étrangère permet d'élargir ses perspectives professionnelles et 
personnelles. Cela ouvre de nombreuses portes dans le monde du travail et lors des 
voyages. 
  
Faciliter les échanges internationaux : 
Communiquer dans une autre langue permet de mieux comprendre les autres cultures et 
de créer des liens plus forts avec des partenaires étrangers. Cela est essentiel dans la 
gestion et la protection de la nature. 
  
Accéder à plus d'informations : 
Lire et comprendre des documents en langue étrangère permet d'accéder à une plus 
grande variété de sources d'information, ce qui est crucial pour rester informé des 
dernières avancées dans le domaine. 
  
Améliorer sa capacité d'adaptation : 
Apprendre une nouvelle langue aide à développer des compétences cognitives telles que 
la résolution de problèmes et la pensée critique, utiles dans toutes les situations 
professionnelles. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un étudiant qui maîtrise l'anglais peut lire des études de cas internationales et appliquer 
les meilleures pratiques dans son projet de gestion de la nature. 
  

 2.   Méthodes pour apprendre une langue étrangère : 
  
Utiliser des applications mobiles : 
Il existe de nombreuses applications comme Duolingo ou Babbel qui aident à apprendre 
une langue étrangère de manière interactive et ludique. 
  
Suivre des cours en ligne : 
Des plateformes comme Coursera ou edX proposent des cours de langues dispensés par 
des universités renommées. Ces cours sont souvent gratuits ou peu coûteux. 
  
Pratiquer avec des locuteurs natifs : 
Participer à des échanges linguistiques ou utiliser des applications comme Tandem 
permet de pratiquer la langue avec des locuteurs natifs, ce qui améliore grandement la 
maîtrise. 
  
Regarder des films et séries : 
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Regarder des films et séries en langue étrangère avec des sous-titres aide à améliorer la 
compréhension orale et à enrichir le vocabulaire. 
  
Lire des livres et articles : 
Lire des livres, articles ou blogs en langue étrangère permet d'améliorer la compréhension 
écrite et d'apprendre de nouveaux termes spécifiques à son domaine d'étude. 
  

 3.   Outils pour faciliter la communication : 
  
Dictionnaires en ligne : 
Utiliser des dictionnaires en ligne comme WordReference ou Linguee pour vérifier la 
signification des mots et expressions inconnues. 
  
Traduction automatique : 
Des outils comme Google Translate peuvent être utiles pour des traductions rapides, mais 
il est important de vérifier les traductions pour éviter les erreurs. 
  
Logiciels de correction grammaticale : 
Des outils comme Grammarly aident à corriger les fautes de grammaire et de syntaxe 
dans les textes écrits en langue étrangère. 
  
Applications de messagerie : 
Utiliser des applications de messagerie comme WhatsApp ou Skype pour pratiquer la 
langue avec des amis ou des correspondants étrangers. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un étudiant utilise Google Translate pour comprendre un article scientifique en anglais, 
puis vérifie les termes spécifiques dans un dictionnaire technique. 
  

 4.   Contexte professionnel : 
  
Rédiger des rapports : 
Rédiger des rapports en langue étrangère permet de communiquer efficacement avec 
des partenaires internationaux et de partager des résultats de recherche. 
  
Participer à des conférences : 
Assister à des conférences internationales permet de se tenir informé des dernières 
avancées et de rencontrer des experts du domaine. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un étudiant présente ses travaux lors d'une conférence internationale et reçoit des retours 
constructifs de la part des experts présents. 
  
Collaborer avec des équipes internationales : 
Travailler avec des équipes internationales enrichit l'expérience professionnelle et permet 
d'apprendre de nouvelles méthodes de travail. 
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Lire des publications scientifiques : 
Lire des publications scientifiques en langue étrangère permet de rester à jour avec les 
dernières recherches et de s'inspirer pour ses propres projets. 
  

Outil Utilité 

Dictionnaires en ligne Vérifier la signification des mots 

Traduction automatique Traductions rapides 

Logiciels de correction grammaticale Corriger les fautes de grammaire 

Applications de messagerie Pratiquer la langue 
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Chapitre 3 : Communiquer avec des moyens adaptés 
  

 1.   Les bases de la communication : 
  
Comprendre la communication : 
La communication est essentielle dans la gestion et la protection de la nature. Elle permet 
de transmettre des informations, des idées et des émotions. 
  
Les types de communication : 
Il existe plusieurs types de communication : verbale, non verbale et écrite. Chacune a ses 
spécificités et ses avantages. 
  
Les éléments de la communication : 
La communication se compose de plusieurs éléments : l'émetteur, le message, le canal, le 
récepteur et le feedback. 
  
Les obstacles à la communication : 
Il peut y avoir des obstacles à la communication comme le bruit, les préjugés ou des 
problèmes techniques. Il faut les identifier et les surmonter. 
  
Importance de la clarté : 
Une communication claire et précise évite les malentendus et permet une meilleure 
compréhension. Utiliser des mots simples et des phrases courtes est recommandé. 
  

 2.   Les outils de communication : 
  
Les outils numériques : 
Les outils numériques comme les emails, les réseaux sociaux et les applications de 
messagerie facilitent la communication rapide et efficace. 
  
Les supports visuels : 
Les supports visuels comme les tableaux, les graphiques et les images aident à illustrer les 
idées et à rendre les messages plus compréhensibles. 
  
Les réunions : 
Les réunions permettent de discuter directement avec les membres de l'équipe et de 
prendre des décisions en groupe. 
  
Les rapports écrits : 
Les rapports écrits sont essentiels pour documenter les activités, les observations et les 
résultats. Ils servent de référence pour les futures actions. 
  
Les présentations : 
Les présentations permettent de partager des informations de manière structurée et 
engageante. Utiliser des diapositives et des supports multimédias peut être bénéfique. 
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 3.   Adapter sa communication : 

  
Connaître son public : 
Il est important de connaître son public pour adapter le contenu et le ton du message. Un 
message pour des experts sera différent de celui pour des novices. 
  
Choisir le bon canal : 
Le choix du canal de communication dépend du message et du public. Pour une 
information urgente, un appel téléphonique peut être plus approprié qu'un email. 
  
Utiliser un langage approprié : 
Utiliser un langage adapté à son public est crucial. Éviter le jargon technique avec des 
non-spécialistes et utiliser des termes plus simples. 
  
Être à l'écoute : 
La communication est un échange. Il est important d'écouter les réponses et les 
feedbacks pour ajuster son message et ses méthodes. 
  
S'adapter aux situations : 
Chaque situation est unique. Il faut être flexible et adapter sa communication en fonction 
des circonstances et des réactions des interlocuteurs. 
  

 4.   Les techniques de communication : 
  
L'écoute active : 
L'écoute active consiste à prêter une attention totale à l'interlocuteur, à reformuler ses 
propos et à montrer de l'empathie. 
  
La communication non verbale : 
La communication non verbale inclut les gestes, les expressions faciales et la posture. Elle 
complète et renforce le message verbal. 
  
La communication assertive : 
La communication assertive permet d'exprimer ses opinions et ses besoins de manière 
claire et respectueuse, sans agressivité. 
  
La gestion des conflits : 
En cas de conflit, il est important de rester calme, d'écouter les différentes parties et de 
chercher une solution acceptable pour tous. 
  
La rétroaction constructive : 
Donner une rétroaction constructive consiste à souligner les points positifs et à proposer 
des améliorations de manière bienveillante. 
  

 5.   L'importance de la communication dans la gestion de la nature : 
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Sensibiliser le public : 
La communication est essentielle pour sensibiliser le public aux enjeux environnementaux 
et encourager des comportements responsables. 
  
Collaborer avec les parties prenantes : 
Une bonne communication facilite la collaboration avec les parties prenantes comme les 
collectivités, les entreprises et les associations. 
  
Faciliter la gestion des projets : 
La communication permet de coordonner les efforts, de suivre l'avancement des projets et 
de résoudre les problèmes rapidement. 
  
Éduquer et informer : 
La communication est un outil clé pour éduquer et informer sur les pratiques de gestion et 
de protection de la nature. 
  
Renforcer la confiance : 
Une communication transparente et honnête renforce la confiance entre les différents 
acteurs et favorise un climat de coopération. 

Type de communication Avantages Inconvénients 

Verbale Rapide, directe Peu de trace écrite 

Non verbale Renforce le message Interprétations variées 

Écrite Trace durable Moins immédiate 
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E4 : Réaliser une expertise naturaliste 
  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E4 « Réaliser une expertise naturaliste » est une épreuve clé du BTSA GPN 
(Gestion et Protection de la Nature). Elle consiste à évaluer la capacité à mener une 
analyse approfondie des écosystèmes, à identifier les espèces et à proposer des mesures 
de gestion écologique. 
 
L'épreuve demande une compréhension des interactions entre les espèces et leur 
environnement, ainsi que des compétences en observation, collecte de données et 
rédaction de rapports techniques. C'est une matière essentielle pour ceux qui souhaitent 
travailler dans la conservation et la gestion de la biodiversité. 
 
Conseil : 
Pour réussir l'épreuve E4, il est crucial de bien maîtriser les techniques de terrain et de 
s'entraîner régulièrement à identifier les espèces. Prends le temps de te familiariser avec 
les outils de collecte de données et de gestion écologique. 
 
N'hésite pas à participer à des sorties de terrain organisées par ton établissement ou à 
t'impliquer dans des projets de conservation locaux. Enfin, travaille sur tes compétences 
en rédaction de rapports pour pouvoir présenter tes analyses de manière claire et 
professionnelle. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Élaborer une stratégie de mise en œuvre de protocoles  ............................................  Aller 

      1.   Introduction  ...................................................................................................................................................................  Aller 

      2.   Étapes de la mise en œuvre  ............................................................................................................................  Aller 

      3.   Outils et techniques  ...............................................................................................................................................  Aller 

      4.   Études de cas et exemples pratiques  ......................................................................................................  Aller 

      5.   Tableau récapitulatif des étapes  ................................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Recueillir des données écologiques à partir d’un protocole sur une base 

cartographique géoréférencée ....................................................................................................................................  Aller 

      1.   Introduction  ...................................................................................................................................................................  Aller 

      2.   Étapes de la collecte  .............................................................................................................................................  Aller 

      3.   Analyse des données  ............................................................................................................................................  Aller 

      4.   Exemple de tableau  ...............................................................................................................................................  Aller 

      5.   Applications pratiques  ........................................................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Produire un diagnostic de synthèse  ............................................................................................  Aller 

      1.   Les étapes du diagnostic  ....................................................................................................................................  Aller 
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      2.   Méthodes de collecte de données  .............................................................................................................  Aller 

      3.   Techniques d'analyse des données  ..........................................................................................................  Aller 

      4.   Rédiger un rapport de diagnostic  ...............................................................................................................  Aller 

      5.   Exemples concrets  ..................................................................................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Élaborer une stratégie de mise en œuvre de 
protocoles 
  

 1.   Introduction : 
  
Définition des protocoles : 
Un protocole est un ensemble de règles et de procédures à suivre pour réaliser une tâche 
spécifique. Ces règles permettent d'assurer la cohérence et la qualité des résultats 
obtenus. 
  
Importance des protocoles : 
Les protocoles sont cruciaux pour garantir la reproductibilité des résultats, minimiser les 
erreurs et assurer la sécurité des opérations, surtout dans la gestion et la protection de la 
nature. 
  
Objectifs d'une stratégie : 
Une stratégie de mise en œuvre de protocoles vise à définir les étapes nécessaires pour 
appliquer ces protocoles de manière efficace et cohérente. 
  
Planification préalable : 
Avant de mettre en œuvre un protocole, il est essentiel de planifier les ressources, les 
délais et les responsabilités de chacun. 
  
Exemple de protocole de suivi de la biodiversité : 
Utilisation de transects pour recenser les espèces sur une parcelle de 1 hectare. 
  

 
  

 2.   Étapes de la mise en œuvre : 
  
Étape 1 - Identification des besoins : 
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Il est crucial de déterminer les besoins spécifiques du projet. Cela inclut les objectifs, les 
ressources disponibles et les contraintes. 
  
Étape 2 - Conception du protocole : 
Cette étape consiste à élaborer le protocole en détail, en précisant les méthodes, les outils 
et les critères d'évaluation. 
  
Étape 3 - Formation des équipes : 
Former les équipes sur le protocole est essentiel pour qu'elles comprennent les procédures 
et les objectifs à atteindre. 
  
Étape 4 - Mise en œuvre : 
La mise en œuvre consiste à appliquer le protocole sur le terrain, en suivant les étapes 
définies et en documentant les résultats. 
  
Étape 5 - Évaluation et ajustement : 
Après la mise en œuvre, il est important d'évaluer les résultats obtenus et d'ajuster le 
protocole si nécessaire. 
  

 3.   Outils et techniques : 
  
Utilisation de logiciels : 
Les logiciels de gestion de projet peuvent aider à planifier, suivre et évaluer les protocoles 
de manière efficace. 
  
Techniques de collecte de données : 
Les techniques comme les relevés de terrain, les pièges photographiques et les capteurs 
environnementaux sont couramment utilisées. 
  
Analyse des données : 
L'analyse statistique et géospatiale permet de tirer des conclusions précises à partir des 
données collectées. 
  
Documentation : 
Documenter chaque étape du protocole est crucial pour assurer la traçabilité et la 
reproductibilité des résultats. 
  
Exemple d'utilisation de SIG : 
Un système d'information géographique (SIG) pour cartographier les habitats naturels et 
suivre les changements dans le temps. 
  

 4.   Études de cas et exemples pratiques : 
  
Suivi de la faune : 
Un protocole de suivi de la faune peut inclure des pièges photographiques pour identifier 
les espèces présentes dans une zone donnée. 
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Gestion des zones humides : 
Un protocole pour la gestion des zones humides peut inclure des relevés de la qualité de 
l'eau et de la végétation. 
  
Restauration d'habitats : 
Un protocole de restauration peut inclure des plantations d'espèces indigènes et le suivi 
de leur croissance. 
  
Suivi de la qualité de l'air : 
Utilisation de capteurs pour mesurer les niveaux de polluants et évaluer l'efficacité des 
mesures de réduction. 
  
Exemple de restauration de dunes : 
Plantation de végétation fixatrice de sable pour stabiliser les dunes et protéger la 
biodiversité locale. 
  

 5.   Tableau récapitulatif des étapes : 
 

Étape Description Objectif 

1. Identification des 
besoins 

Détermination des objectifs et des 
contraintes 

Clarifier les attentes 

2. Conception du 
protocole 

Élaboration des méthodes et outils Définir les procédures 

3. Formation des 
équipes 

Instruction des équipes sur les 
procédures 

Assurer la 
compréhension 

4. Mise en œuvre Application des protocoles sur le 
terrain 

Collecter les données 

5. Évaluation et 
ajustement 

Analyse des résultats et ajustements Améliorer les 
protocoles 

   



48 
 

Chapitre 2 : Recueillir des données écologiques à partir d’un 
protocole sur une base cartographique géoréférencée 
  

 1.   Introduction : 
  
Comprendre l'importance des données écologiques : 
Les données écologiques sont essentielles pour la gestion et la protection de la nature. 
Elles permettent de suivre l'évolution des écosystèmes et d'identifier les menaces 
potentielles. 
  
Utilisation des bases cartographiques géoréférencées : 
Les bases cartographiques géoréférencées facilitent la collecte de données précises. Elles 
utilisent des coordonnées GPS pour situer les observations sur une carte. 
  
Protocole de collecte : 
Un protocole de collecte est un ensemble de règles strictes. Il garantit que les données 
recueillies sont comparables et fiables. 
  
Équipements nécessaires : 
Il est important de disposer de matériel adapté comme un GPS, un carnet de terrain et des 
outils de mesure. Ces équipements assurent la précision des données. 
  
Exemple de protocole : 
Pour étudier la biodiversité d'une forêt, un protocole peut inclure la mesure de la densité 
des arbres, l'identification des espèces et la collecte d'échantillons de sol. 
  

 2.   Étapes de la collecte : 
  
Préparation de la collecte : 
Avant de commencer, il est crucial de bien planifier. Cela inclut la définition des objectifs, 
la sélection des sites et la préparation du matériel. 
  
Définition des objectifs : 
Les objectifs doivent être clairs et précis. Ils déterminent les types de données à collecter 
et les méthodes à utiliser. 
  
Sélection des sites : 
Les sites de collecte doivent être choisis en fonction des objectifs. Ils doivent représenter 
les différents types d'habitats présents dans la zone d'étude. 
  
Collecte sur le terrain : 
La collecte sur le terrain implique de suivre le protocole établi. Chaque observation doit 
être enregistrée avec précision, en notant les coordonnées GPS et les conditions 
environnementales. 
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Exemple de collecte : 
Lors d'une étude sur les amphibiens, un étudiant note la présence de grenouilles à 
différentes heures de la journée et dans différents types de points d'eau. 
  

 3.   Analyse des données : 
  
Organisation des données : 
Les données collectées doivent être organisées de manière logique. Cela facilite leur 
analyse et leur interprétation. 
  
Utilisation de logiciels : 
Des logiciels spécialisés comme QGIS ou ArcGIS peuvent être utilisés pour analyser les 
données géoréférencées. Ils permettent de visualiser les données sur des cartes. 
  
Interprétation des résultats : 
L'interprétation des résultats doit se faire en lien avec les objectifs de l'étude. Elle permet 
de tirer des conclusions sur l'état de l'écosystème étudié. 
  
Exemple d'interprétation : 
Si les données montrent une diminution de la population d'une espèce d'oiseau, cela peut 
indiquer un problème dans l'habitat, comme une réduction de la nourriture disponible. 
  
Présentation des résultats : 
Les résultats doivent être présentés de manière claire et concise. Des graphiques et des 
cartes peuvent aider à illustrer les conclusions. 
  

 4.   Exemple de tableau : 
 

Type de données Description Exemple 

Flore Densité et diversité des 
plantes 

Nombre d'espèces par 
mètre carré 

Faune Présence et abondance des 
animaux 

Nombre d'individus 
observés 

Conditions 
environnementales 

Température, humidité, etc. Température moyenne en 
°C 

  
 5.   Applications pratiques : 

  
Gestion des espaces naturels : 
Les données écologiques aident à la gestion des espaces naturels. Elles permettent de 
prendre des décisions basées sur des informations précises. 
  
Préservation de la biodiversité : 
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En identifiant les espèces en danger, les données écologiques contribuent à la 
préservation de la biodiversité. Elles aident à mettre en place des mesures de protection. 
  
Amélioration des politiques environnementales : 
Les résultats des études écologiques peuvent informer les politiques environnementales. 
Ils fournissent des preuves pour soutenir des actions de conservation. 
  
Sensibilisation du public : 
Les données écologiques peuvent être utilisées pour sensibiliser le public aux enjeux 
environnementaux. Elles montrent l'importance de protéger notre planète. 
  
Exemple d'application : 
Une étude montre une diminution des populations de pollinisateurs. Les autorités locales 
décident alors de planter plus de fleurs sauvages pour les soutenir. 
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Chapitre 3 : Produire un diagnostic de synthèse 
  

 1.   Les étapes du diagnostic : 
  
Identifier les objectifs : 
Avant de commencer, il est crucial de définir clairement les objectifs du diagnostic. Cela 
permet de savoir ce que l'on cherche à analyser et pourquoi. 
  
Collecter les données : 
La collecte des données est une étape essentielle. Il s'agit de rassembler toutes les 
informations nécessaires, qu'elles soient quantitatives ou qualitatives. 
  
Analyser les données : 
Une fois les données collectées, il faut les analyser. Cela permet de dégager des 
tendances, des points forts et des points faibles. 
  
Formuler des hypothèses : 
Après l'analyse, il est temps de formuler des hypothèses. Ces hypothèses serviront de base 
pour les recommandations futures. 
  
Rédiger le diagnostic : 
La dernière étape consiste à rédiger le diagnostic. Il doit être clair, concis et structuré pour 
être facilement compréhensible. 
  

 2.   Méthodes de collecte de données : 
  
Utiliser des questionnaires : 
Les questionnaires sont un moyen efficace de recueillir des données. Ils permettent de 
poser des questions précises à un grand nombre de personnes. 
  
Faire des entretiens : 
Les entretiens offrent une approche plus qualitative. Ils permettent d'obtenir des 
informations détaillées et nuancées. 
  
Observer directement : 
L'observation directe est une méthode utile pour recueillir des données sur le terrain. Elle 
permet de voir les choses telles qu'elles sont réellement. 
  
Analyser des documents : 
Analyser des documents existants peut fournir des informations précieuses. Cela inclut 
des rapports, des études précédentes, etc. 
  
Utiliser des outils statistiques : 
Les outils statistiques aident à analyser les données quantitatives. Ils permettent de 
dégager des tendances et des corrélations. 
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 3.   Techniques d'analyse des données : 

  
Analyse SWOT : 
L'analyse SWOT permet d'identifier les forces, faiblesses, opportunités et menaces. C'est 
une technique très utilisée dans les diagnostics. 
  
Analyse PESTEL : 
L'analyse PESTEL examine les facteurs politiques, économiques, sociaux, technologiques, 
environnementaux et légaux. Elle aide à comprendre le contexte global. 
  
Analyse statistique : 
Les analyses statistiques permettent de traiter les données quantitatives. Elles sont 
essentielles pour valider les hypothèses. 
  
Cartographie : 
La cartographie est utile pour visualiser les données géographiques. Elle aide à 
comprendre la répartition spatiale des phénomènes observés. 
  
Analyse comparative : 
Comparer les données avec des références ou des normes permet de situer les résultats. 
Cela aide à identifier les écarts et les points d'amélioration. 
  

 4.   Rédiger un rapport de diagnostic : 
  
Structurer le rapport : 
Le rapport doit être bien structuré. Il doit contenir une introduction, un corps principal et 
une conclusion. 
  
Utiliser des visuels : 
Les visuels comme les graphiques et les tableaux aident à rendre le rapport plus 
compréhensible. Ils permettent de synthétiser les informations. 
  
Être concis : 
Il est important d'être concis. Un rapport trop long peut décourager sa lecture. Il faut aller 
droit au but. 
  
Rendre le rapport accessible : 
Le rapport doit être rédigé dans un langage accessible à tous. Éviter le jargon technique 
incompréhensible pour les non-experts. 
  
Inclure des recommandations : 
Enfin, le rapport doit inclure des recommandations basées sur les analyses effectuées. 
Elles doivent être claires et actionnables. 
  

 5.   Exemples concrets : 
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Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un étudiant analyse les données de production d'une ferme et identifie des points 
d'amélioration. Il recommande l'adoption de nouvelles techniques agricoles pour 
augmenter les rendements. 
  
Exemple de gestion durable des ressources en eau : 
Un autre étudiant utilise des outils de cartographie pour visualiser la distribution des 
ressources en eau. Il propose des mesures pour réduire la consommation d'eau de 30%. 
  

 
  

Technique 
d'analyse 

Avantages Inconvénients 

SWOT Facile à réaliser, 
synthétique 

Peut être subjectif 

PESTEL Analyse complète du 
contexte 

Complexe, demande beaucoup 
d'informations 

Statistique Précis, objectif Nécessite des compétences en 
statistiques 
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E5 : Conduire une opération de gestion 
environnementale 

  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E5 : Conduire une opération de gestion environnementale est essentielle dans 
la formation BTSA GPN (Gestion et Protection de la Nature). Elle te prépare à concevoir et 
mettre en œuvre des actions concrètes pour protéger et gérer les espaces naturels. 
L'objectif est de t'apprendre à planifier, coordonner et évaluer des projets en tenant 
compte des enjeux environnementaux et des contraintes socio-économiques. 
 
Au cours de cette épreuve, tu seras amené à travailler sur des cas pratiques, à réaliser 
des études de terrain et à collaborer avec différents acteurs du secteur de 
l'environnement. Cela te permettra de développer des compétences en gestion de projet, 
en communication et en analyse des écosystèmes. 
 
Conseil : 
Pour réussir cette épreuve, il est crucial de bien t'organiser et de participer activement 
aux travaux pratiques et aux sorties sur le terrain. Voici quelques conseils : 

• Prends des notes détaillées lors des cours et des sorties 
• Travaille en équipe pour bénéficier des compétences de chacun 
• Consulte régulièrement les ressources documentaires mises à ta disposition 
• Sois curieux et pose des questions aux intervenants et aux professionnels 

rencontrés 

En suivant ces conseils, tu seras mieux préparé pour conduire une opération de gestion 
environnementale et réussir cette épreuve avec succès. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Choisir des stratégies opérationnelles en fonction du contexte  ...........................  Aller 

      1.   Comprendre le contexte ......................................................................................................................................  Aller 

      2.   Définir les objectifs  ..................................................................................................................................................  Aller 

      3.   Choisir les stratégies  .............................................................................................................................................  Aller 

      4.   Mettre en œuvre les actions ............................................................................................................................  Aller 

      5.   Évaluer et ajuster les stratégies  ....................................................................................................................  Aller 

      6.   Exemples concrets  ..................................................................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Organiser des actions de gestion de la nature  ..................................................................  Aller 

      1.   Identifier les objectifs de gestion  ..................................................................................................................  Aller 

      2.   Planifier les actions  .................................................................................................................................................  Aller 

      3.   Mettre en œuvre les actions  ............................................................................................................................  Aller 
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      4.   Évaluer les résultats  ...............................................................................................................................................  Aller 

      5.   Adapter et ajuster les actions  ........................................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Coordonner la mise en œuvre des opérations de génie écologique  ...............  Aller 

      1.   Comprendre le génie écologique  ................................................................................................................  Aller 

      2.   Planification des opérations  ............................................................................................................................  Aller 

      3.   Mise en œuvre des opérations  ......................................................................................................................  Aller 

      4.   Suivi et évaluation des opérations  .............................................................................................................  Aller 

      5.   Communication et sensibilisation  ..............................................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Choisir des stratégies opérationnelles en fonction du 
contexte 
  

 1.   Comprendre le contexte : 
  
Analyse du site : 
Avant d'agir, il est crucial de bien connaître le site. Cela inclut l'étude de la faune, de la flore 
et des caractéristiques géographiques. 
  
Identification des enjeux : 
Il est important de repérer les enjeux écologiques, économiques et sociaux liés à la gestion 
du site. Cela permet de prioriser les actions. 
  
Consultation des parties prenantes : 
Impliquer les acteurs locaux, les associations et les usagers du site permet d'obtenir des 
avis variés et de favoriser l'acceptation des mesures. 
  
Analyse des contraintes : 
Les contraintes peuvent être environnementales, légales ou budgétaires. Il faut les 
identifier pour adapter les stratégies. 
  
Évaluation des ressources disponibles : 
Connaître les ressources humaines, matérielles et financières disponibles aide à planifier 
des actions réalistes et efficaces. 
  

 2.   Définir les objectifs : 
  
Objectifs environnementaux : 
Ces objectifs concernent la préservation des habitats, la protection des espèces et la 
restauration des écosystèmes. 
  
Objectifs sociaux : 
Il s'agit d'améliorer le bien-être des populations locales, de favoriser l'éducation et la 
sensibilisation à l'environnement. 
  
Objectifs économiques : 
Les objectifs économiques visent à développer des activités durables, telles que 
l'écotourisme ou l'agriculture biologique. 
  
Priorisation des objectifs : 
Il est essentiel de hiérarchiser les objectifs en fonction des urgences et des ressources 
disponibles pour maximiser l'impact des actions. 
  
Indicateurs de réussite : 
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Définir des indicateurs permet de mesurer l'efficacité des actions mises en place et 
d'ajuster les stratégies en conséquence. 
  

 3.   Choisir les stratégies : 
  
Stratégies de conservation : 
Ces stratégies incluent la protection des espèces menacées, la restauration des habitats 
et la lutte contre les espèces invasives. 
  
Stratégies de gestion : 
Elles concernent la gestion des ressources naturelles, la régulation des activités humaines 
et la mise en place de suivis écologiques. 
  
Stratégies d'éducation : 
Les actions éducatives visent à sensibiliser le public et à promouvoir des comportements 
respectueux de l'environnement. 
  
Stratégies participatives : 
Impliquer les acteurs locaux dans la prise de décision et la mise en œuvre des actions 
favorise l'adhésion et le succès des projets. 
  
Stratégies adaptatives : 
Ces stratégies permettent de s'adapter aux changements et aux imprévus, en ajustant les 
actions en fonction des résultats obtenus. 
  

 4.   Mettre en œuvre les actions : 
  
Planification des actions : 
Établir un calendrier précis des actions à mener avec des échéances claires permet de 
structurer le travail et d'assurer un suivi efficace. 
  
Mobilisation des ressources : 
Il est crucial de mobiliser les ressources humaines, matérielles et financières nécessaires à 
la réalisation des actions prévues. 
  
Formation des intervenants : 
Former les personnes impliquées dans la mise en œuvre des actions garantit une 
meilleure compréhension des objectifs et des méthodes. 
  
Communication et sensibilisation : 
Informer les parties prenantes et le public des actions menées et de leurs résultats permet 
de valoriser le travail accompli et de susciter l'engagement. 
  
Suivi et évaluation : 
Mettre en place des mécanismes de suivi et d'évaluation permet de mesurer l'impact des 
actions et d'ajuster les stratégies si nécessaire. 
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 5.   Évaluer et ajuster les stratégies : 

  
Analyse des résultats : 
Comparer les résultats obtenus aux objectifs fixés permet de mesurer l'efficacité des 
actions et d'identifier les points à améliorer. 
  
Feedback des parties prenantes : 
Recueillir les avis des acteurs impliqués permet d'ajuster les stratégies en fonction des 
retours terrain et des besoins exprimés. 
  
Adaptation des actions : 
En fonction des résultats et des feedbacks, il peut être nécessaire de modifier les actions 
pour mieux répondre aux objectifs. 
  
Documentation des expériences : 
Consigner les actions menées, les résultats obtenus et les leçons apprises permet de 
capitaliser sur l'expérience pour les projets futurs. 
  
Partage des bonnes pratiques : 
Diffuser les bonnes pratiques et les succès permet d'inspirer d'autres projets et de créer 
une dynamique positive autour de la gestion et la protection de la nature. 
  

 6.   Exemples concrets : 
  
Exemple de restauration d'un habitat : 
Un projet de réintroduction de plantes endémiques a permis de restaurer 50 hectares de 
prairie et d'augmenter la biodiversité locale. 
  

 
  
Exemple de gestion participative : 
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Une réserve naturelle a impliqué les habitants dans la surveillance des espèces protégées, 
réduisant ainsi les actes de braconnage de 30%. 
  

 
  
Exemple de sensibilisation : 
Des ateliers éducatifs dans les écoles ont sensibilisé 500 élèves aux enjeux de la protection 
de la biodiversité. 
  
Exemple de suivi écologique : 
Un programme de suivi des populations d'oiseaux a permis de constater une 
augmentation de 20% des espèces migratrices. 
  
Exemple d'adaptation des actions : 
Face à une sécheresse prolongée, un projet a ajusté ses actions en privilégiant des 
plantations résistantes à la sécheresse. 
 

Stratégie Description Exemple 

Conservation Protection des espèces et 
habitats 

Réintroduction de plantes 
endémiques 

Gestion Régulation des activités 
humaines 

Surveillance des espèces protégées 

Éducation Sensibilisation du public Ateliers éducatifs 

Participation Inclusion des acteurs locaux Implication des habitants 

Adaptation Ajustement des actions Plantations résistantes à la 
sécheresse 
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Chapitre 2 : Organiser des actions de gestion de la nature 
  

 1.   Identifier les objectifs de gestion : 
  
Définir les objectifs : 
Il est crucial de savoir ce que l'on veut atteindre. Les objectifs doivent être clairs et précis 
pour guider les actions. 
  
Analyser les besoins : 
Une analyse des besoins permet de comprendre les enjeux spécifiques du site à gérer, 
comme la biodiversité ou les ressources en eau. 
  
Consulter les parties prenantes : 
Impliquer les acteurs locaux, comme les habitants et les associations, assure une 
meilleure acceptation des actions. 
  
Évaluer les ressources disponibles : 
Il faut prendre en compte les ressources humaines, financières et matérielles pour la mise 
en œuvre des actions. 
  
Formuler des indicateurs de succès : 
Les indicateurs permettent de mesurer l'efficacité des actions entreprises et d'ajuster si 
nécessaire. 
  

 2.   Planifier les actions : 
  
Élaborer un calendrier : 
Un calendrier détaillé aide à organiser les tâches dans le temps et à respecter les 
échéances. 
  
Rédiger un plan d'action : 
Le plan d'action doit inclure toutes les étapes nécessaires, les responsables et les délais. 
  
Allouer les ressources : 
Il est important de bien répartir les ressources pour assurer l'efficacité des actions. 
  
Prévoir les imprévus : 
Anticiper les risques et prévoir des solutions de repli permet de faire face aux imprévus. 
  
Suivre l'avancement : 
Un suivi régulier permet de vérifier que les actions sont bien mises en œuvre et d'ajuster si 
besoin. 
  

 3.   Mettre en œuvre les actions : 
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Former les équipes : 
La formation des équipes sur les techniques et les objectifs est essentielle pour une mise 
en œuvre efficace. 
  
Coordonner les intervenants : 
Une bonne coordination entre les différents intervenants assure la cohérence des actions. 
  
Utiliser des outils adaptés : 
Les outils et équipements doivent être choisis en fonction des tâches à réaliser pour 
maximiser l'efficacité. 
  
Respecter les réglementations : 
Il est impératif de se conformer aux lois et règlements en vigueur pour éviter les sanctions. 
  
Communiquer sur les actions : 
Informer le public et les parties prenantes sur les actions menées favorise leur soutien et 
leur participation. 
  

 4.   Évaluer les résultats : 
  
Recueillir des données : 
Collecter des données sur le terrain permet de mesurer l'impact des actions. 
  
Analyser les résultats : 
L'analyse des données aide à comprendre les effets des actions mises en œuvre. 
  
Comparer aux objectifs : 
Comparer les résultats obtenus aux objectifs fixés permet de mesurer le succès des 
actions. 
  
Identifier les points d'amélioration : 
Les points faibles doivent être identifiés pour améliorer les futures actions de gestion. 
  
Rendre compte aux parties prenantes : 
Un rapport détaillé aux parties prenantes assure la transparence et peut aider à obtenir 
leur soutien continu. 
  

 5.   Adapter et ajuster les actions : 
  
Réviser les objectifs : 
Les objectifs peuvent être ajustés en fonction des résultats obtenus et des nouvelles 
informations. 
  
Mettre à jour le plan d'action : 
Le plan d'action doit être révisé régulièrement pour refléter les ajustements nécessaires. 
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Former à nouveau les équipes : 
Des formations complémentaires peuvent être nécessaires pour adapter les 
compétences aux nouvelles exigences. 
  
Renforcer la communication : 
Une communication continue avec les parties prenantes assure leur engagement et leur 
soutien. 
  
Suivre et évaluer en continu : 
Un suivi et une évaluation réguliers permettent d'ajuster les actions en temps réel pour 
une meilleure efficacité. 
 

Étape Description Objectif 

Identifier les objectifs Définir ce que l'on veut atteindre Avoir une vision claire 

Planifier les actions Élaborer un calendrier et un plan d'action Organiser les tâches 

Mettre en œuvre Former et coordonner les équipes Exécuter les actions 

Évaluer les résultats Recueillir et analyser les données Mesurer l'impact 

Adapter et ajuster Réviser les objectifs et le plan Améliorer les actions 
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Chapitre 3 : Coordonner la mise en œuvre des opérations de 
génie écologique 
  

 1.   Comprendre le génie écologique : 
  
Définition : 
Le génie écologique consiste à utiliser des techniques et des stratégies pour restaurer, 
préserver ou améliorer les écosystèmes naturels. 
  
Objectifs : 
Les objectifs du génie écologique incluent la restauration des habitats, la conservation de 
la biodiversité et l'amélioration de la qualité de l'eau. 
  
Principes de base : 
Les principes de base du génie écologique incluent l'utilisation de matériaux naturels, la 
minimisation des perturbations et la promotion de la résilience des écosystèmes. 
  
Importance du génie écologique : 
Le génie écologique est crucial pour lutter contre les effets du changement climatique, 
restaurer les écosystèmes dégradés et soutenir la biodiversité. 
  
Exemple de restauration écologique : 
Une zone humide dégradée est restaurée en utilisant des plantes indigènes pour 
améliorer la qualité de l'eau et fournir un habitat pour la faune locale. 
  

 2.   Planification des opérations : 
  
Évaluation initiale : 
Il est essentiel de réaliser une évaluation initiale du site pour comprendre ses conditions 
actuelles et identifier les problèmes écologiques. 
  
Définition des objectifs : 
Les objectifs doivent être clairs et spécifiques, comme la réduction de l'érosion du sol ou 
l'augmentation de la diversité des espèces. 
  
Choix des techniques : 
Les techniques choisies doivent être adaptées aux objectifs et aux conditions du site, 
comme l'utilisation de plantes indigènes ou la création de zones humides. 
  
Élaboration du plan d'action : 
Le plan d'action doit détailler les étapes nécessaires, les ressources requises et les délais 
pour chaque activité. 
  
Exemple de plan d'action : 
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Pour restaurer une prairie, le plan inclut la suppression des espèces invasives, la plantation 
de graminées indigènes et le suivi de la croissance des plantes. 
  

 3.   Mise en œuvre des opérations : 
  
Mobilisation des ressources : 
Il est important de mobiliser les ressources nécessaires, y compris le personnel, les 
matériaux et les équipements, pour la mise en œuvre des opérations. 
  
Coordination des équipes : 
La coordination des équipes est essentielle pour assurer que toutes les activités sont 
réalisées de manière cohérente et efficace. 
  
Suivi des progrès : 
Le suivi des progrès permet de s'assurer que les opérations se déroulent comme prévu et 
d'apporter des ajustements si nécessaire. 
  
Gestion des imprévus : 
Il est crucial de gérer les imprévus, comme les conditions météorologiques défavorables, 
pour minimiser les impacts sur les opérations. 
  
Exemple de gestion des imprévus : 
Lors de la plantation d'arbres, une tempête imprévue endommage certains jeunes plants. 
Une équipe est mobilisée pour les remplacer rapidement. 
  

 4.   Suivi et évaluation des opérations : 
  
Indicateurs de performance : 
Les indicateurs de performance aident à mesurer l'efficacité des opérations, comme le 
taux de survie des plantes ou la diversité des espèces. 
  
Évaluation régulière : 
L'évaluation régulière permet de vérifier si les objectifs sont atteints et d'identifier les 
domaines nécessitant des améliorations. 
  
Rapports de suivi : 
Les rapports de suivi documentent les progrès et les résultats des opérations, fournissant 
des informations précieuses pour les futures interventions. 
  
Adaptation des stratégies : 
Les stratégies doivent être adaptées en fonction des résultats du suivi et de l'évaluation 
pour améliorer l'efficacité des opérations. 
  
Exemple d'adaptation de stratégie : 
Si une technique de plantation ne donne pas les résultats escomptés, une autre méthode, 
comme la semence directe, est testée et mise en œuvre. 
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 5.   Communication et sensibilisation : 

  
Informer les parties prenantes : 
Il est essentiel d'informer les parties prenantes, comme les communautés locales et les 
autorités, sur les objectifs et les progrès des opérations. 
  
Sensibilisation du public : 
La sensibilisation du public aide à promouvoir les bénéfices du génie écologique et à 
encourager la participation communautaire. 
  
Partenariats : 
Les partenariats avec des organisations locales et des experts peuvent renforcer les 
capacités et les ressources pour les opérations de génie écologique. 
  
Événements et ateliers : 
Organiser des événements et des ateliers permet de partager les connaissances et les 
meilleures pratiques avec un public plus large. 
  
Exemple de sensibilisation : 
Une journée portes ouvertes est organisée pour présenter les travaux de restauration 
d'une rivière et expliquer leur importance pour la biodiversité locale. 
  

Étape Description 

Évaluation initiale Analyse des conditions actuelles du site 

Définition des objectifs Détermination des objectifs spécifiques 

Choix des techniques Sélection des méthodes adaptées 

Élaboration du plan d'action Planification des étapes et des ressources 

Suivi et évaluation Contrôle des progrès et ajustement des stratégies 
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E6 : Concevoir une médiation scientifique et 
d’éducation à l’environnement 

  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E6 : Concevoir une médiation scientifique et d’éducation à l’environnement 
est cruciale dans le cadre du BTSA GPN (Gestion et Protection de la Nature). Elle te 
permettra de développer des compétences nécessaires pour sensibiliser différents 
publics à la protection de l'environnement et à la compréhension des phénomènes 
scientifiques. 
 
Tu apprendras à créer des outils pédagogiques adaptés, à mener des actions de 
médiation et à évaluer leur impact. Cette matière est particulièrement enrichissante car 
elle combine théorie et pratique, te préparant ainsi à devenir un acteur clé dans la 
transmission des savoirs environnementaux. 
  
Conseil : 
Pour réussir l’épreuve E6, il est essentiel de bien comprendre les attentes des différents 
publics. Prends le temps d'analyser des exemples concrets de médiation scientifique et 
d’éducation à l'environnement. Participe activement aux projets de groupe et n'hésite pas 
à demander des retours sur tes propositions. 
 
Mets en pratique tes connaissances théoriques à travers des ateliers ou des 
présentations pour te familiariser avec les outils pédagogiques. Et surtout, reste curieux et 
passionné par la nature, car c'est cette passion qui te permettra de transmettre 
efficacement tes connaissances. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Concevoir des projets de médiation scientifique dans le cadre d’activités 

d’EREDD  ............................................................................................................................................................................................  Aller 

      1.   Comprendre la médiation scientifique  ....................................................................................................  Aller 

      2.   Activités d’EREDD  .......................................................................................................................................................  Aller 

      3.   Étapes pour concevoir un projet de médiation scientifique  ..................................................  Aller 

      4.   Exemples concrets de projets de médiation scientifique  ........................................................  Aller 

      5.   Tableau récapitulatif des méthodes et objectifs  ............................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Réaliser des prestations d’animation scientifique  ...........................................................  Aller 

      1.   Préparer une animation scientifique  .........................................................................................................  Aller 

      2.   Animer une séance scientifique  ...................................................................................................................  Aller 

      3.   Évaluer une prestation d’animation  ..........................................................................................................  Aller 

      4.   Exemples concrets d’animations scientifiques  ................................................................................  Aller 

      5.   Types de supports et matériels utilisés  ..................................................................................................  Aller 



67 
 

Chapitre 3 : Coordonner l'accueil du public en sécurité ...........................................................................  Aller 

      1.   Préparation de l'accueil  ........................................................................................................................................  Aller 

      2.   Gestion des flux de visiteurs  ............................................................................................................................  Aller 

      3.   Sécurité sur le site  ....................................................................................................................................................  Aller 

      4.   Gestion des situations d'urgence  ................................................................................................................  Aller 

      5.   Évaluation et amélioration  ...............................................................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Concevoir des projets de médiation scientifique 
dans le cadre d’activités d’EREDD 
  

 1.   Comprendre la médiation scientifique : 
  
Définition : 
La médiation scientifique consiste à rendre accessible la science au grand public. Elle 
permet de vulgariser les connaissances scientifiques pour qu'elles soient compréhensibles 
par tous. 
  
Objectifs : 
Les principaux objectifs de la médiation scientifique sont d’informer, sensibiliser et éduquer 
le public sur des sujets scientifiques. 
  
Public cible : 
Le public cible peut varier : enfants, adolescents, adultes, professionnels ou grand public. 
Adapter le discours selon l’audience est crucial. 
  
Méthodes : 
Les méthodes de médiation scientifique incluent des expositions, des ateliers pratiques, 
des conférences, et des publications en ligne. Chacune a ses avantages. 
  
Importance : 
La médiation scientifique est essentielle pour combler le fossé entre les scientifiques et le 
public. Elle favorise une meilleure compréhension et acceptation des avancées 
scientifiques. 
  

 2.   Activités d’EREDD : 
  
Définition d’EREDD : 
EREDD signifie Éducation Relative à l’Environnement et au Développement Durable. Elle vise 
à sensibiliser et éduquer aux enjeux environnementaux. 
  
Objectifs d’EREDD : 
Les objectifs d’EREDD sont de promouvoir des comportements respectueux de 
l’environnement et de former des citoyens responsables et engagés. 
  
Thématiques abordées : 
Les thématiques incluent la biodiversité, la gestion des ressources, le changement 
climatique, et les énergies renouvelables. 
  
Public cible : 
Le public cible d’EREDD est varié : élèves, étudiants, professionnels et grand public. Il est 
important d'adapter les activités selon l’audience. 
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Exemple d’atelier pratique : 
Un atelier de fabrication de compost avec des élèves pour leur apprendre les bases du 
recyclage des déchets organiques. 
  

 3.   Étapes pour concevoir un projet de médiation scientifique : 
  
Identification des objectifs : 
La première étape est de définir clairement les objectifs du projet. Que souhaite-t-on 
accomplir ? Informer, sensibiliser ou éduquer ? 
  
Définition du public cible : 
Il est crucial de bien identifier le public cible. Cela permet d’adapter le contenu et les 
méthodes de médiation selon les besoins et attentes de l’audience. 
  
Choix des méthodes : 
Les méthodes varient selon le public et les objectifs. Expositions, ateliers, conférences, et 
publications en ligne sont des options possibles. 
  
Planification des activités : 
Une bonne planification est essentielle. Il faut déterminer les ressources nécessaires, les 
intervenants, le calendrier, et les lieux des activités. 
  
Évaluation du projet : 
Après la réalisation du projet, il est important d’évaluer son impact. Cela permet de 
mesurer les réussites et d’identifier les points à améliorer. 
  

 4.   Exemples concrets de projets de médiation scientifique : 
  
Exemple d’exposition : 
Une exposition sur la biodiversité locale avec des panneaux explicatifs, des échantillons, et 
des activités interactives pour les visiteurs. 
  
Exemple d’atelier : 
Un atelier sur le tri des déchets pour sensibiliser les enfants à l’importance du recyclage et 
leur apprendre les bonnes pratiques. 
  
Exemple de conférence : 
Une conférence sur les énergies renouvelables animée par un expert pour informer le 
public sur les alternatives aux énergies fossiles. 
  
Exemple de publication : 
Un blog sur les pratiques écologiques au quotidien, avec des articles, des vidéos et des 
infographies pour toucher un large public. 
  
Exemple de journée : 
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Une journée de sensibilisation dans une école avec des stands, des jeux éducatifs et des 
interventions d’experts sur les thèmes environnementaux. 
  

 5.   Tableau récapitulatif des méthodes et objectifs : 
 

Méthode Objectif Public cible 

Exposition interactive Informer Grand public 

Atelier de sensibilisation Sensibiliser Enfants 

Conférence Informer Adultes 

Publication en ligne Éduquer Large public 

Journée de sensibilisation Sensibiliser Élèves 
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Chapitre 2 : Réaliser des prestations d’animation scientifique 
  

 1.   Préparer une animation scientifique : 
  
Définir les objectifs : 
Les objectifs doivent être clairs et précis. Ils permettent de savoir ce que l’on veut 
transmettre et à qui. 
  
Identifier le public cible : 
Il est crucial de connaître le public pour adapter le contenu et la manière de présenter. 
  
Choisir le thème de l’animation : 
Le thème doit être intéressant et pertinent pour le public cible. 
  
Concevoir le déroulement : 
Il faut établir un plan détaillé avec les différentes étapes de l’animation. 
  
Préparer le matériel : 
Le matériel nécessaire doit être prêt à l’avance pour éviter les imprévus. 
  

 2.   Animer une séance scientifique : 
  
Accueil des participants : 
Un bon accueil permet de mettre les participants à l’aise et de créer un climat de 
confiance. 
  
Introduction du sujet : 
Présenter brièvement le sujet et les objectifs de l’animation. 
  
Utiliser des supports visuels : 
Les supports visuels comme les diapositives ou les vidéos aident à capter l’attention. 
  
Encourager la participation : 
Il est important de poser des questions et d’encourager les échanges pour rendre 
l’animation interactive. 
  
Conclure l’animation : 
Faire un résumé des points abordés et répondre aux dernières questions. 
  

 3.   Évaluer une prestation d’animation : 
  
Collecter des retours : 
Les retours des participants sont essentiels pour améliorer les futures animations. 
  
Analyser les points forts : 
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Identifier ce qui a bien fonctionné et pourquoi. 
  
Identifier les points à améliorer : 
Repérer les aspects qui peuvent être améliorés pour les prochaines fois. 
  
Faire un bilan personnel : 
Il est utile de faire un retour sur sa propre prestation pour progresser. 
  
Planifier les améliorations : 
Mettre en place des actions concrètes pour améliorer les prochaines animations. 
  

 4.   Exemples concrets d’animations scientifiques : 
  
Animation sur la biodiversité : 
Un atelier où les participants découvrent les différentes espèces locales et leur 
importance. 
  
Atelier de compostage : 
Les participants apprennent à faire du compost et découvrent les avantages du recyclage 
des déchets organiques. 
  
Sortie nature : 
Une balade guidée où les participants observent la faune et la flore locales. 
  
Expérience sur l’eau : 
Les participants réalisent des expériences pour comprendre le cycle de l’eau et son 
importance. 
  
Jeu de rôle écologique : 
Les participants jouent des rôles pour comprendre les enjeux environnementaux actuels. 
  

 5.   Types de supports et matériels utilisés : 
  
Supports visuels : 
Diaporamas, affiches, vidéos. 
  
Matériel scientifique : 
Microscopes, loupes, kits d’expérimentation. 
  
Documents pédagogiques : 
Fiches explicatives, guides, manuels. 
  
Jeux éducatifs : 
Jeux de cartes, puzzles, quiz. 
  
Outils numériques : 
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Tablettes, applications interactives, plateformes en ligne. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
(Texte indicatif) Texte indicatif système intégré utilisant fe pour la gestion durable des 
ressources en eau dans une région agricole, réduisant la consommation d'eau de 25%. 
  

 
 

Type de support Usage 

Diaporamas Présentations visuelles 

Microscopes Observation de petits organismes 

Jeux éducatifs Apprentissage ludique 

Tablettes Supports interactifs 
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Chapitre 3 : Coordonner l'accueil du public en sécurité 
  

 1.   Préparation de l'accueil : 
  
Analyser les besoins du public : 
Il est essentiel de comprendre les attentes et les besoins des visiteurs. Cela inclut l'âge, les 
intérêts et les éventuelles restrictions physiques. 
  
Planifier les ressources : 
Prévoir le matériel nécessaire, les supports d'information et le personnel requis pour 
accueillir les visiteurs. 
  
Établir un plan de sécurité : 
Définir les procédures d'urgence, les points de rassemblement et les moyens de 
communication d'urgence. 
  
Former le personnel : 
Assurer que chaque membre de l'équipe connaît les procédures de sécurité et les 
informations essentielles pour guider les visiteurs. 
  
Communiquer clairement : 
Informer les visiteurs des consignes de sécurité dès leur arrivée et s'assurer qu'elles sont 
bien comprises. 
  

 2.   Gestion des flux de visiteurs : 
  
Organiser les entrées et sorties : 
Définir des zones spécifiques pour l'entrée et la sortie des visiteurs afin d'éviter les 
encombrements. 
  
Surveiller les zones à forte affluence : 
Identifier les zones où les visiteurs se concentrent et y affecter du personnel pour gérer les 
flux. 
  
Utiliser des outils de comptage : 
Mettre en place des systèmes de comptage pour suivre le nombre de visiteurs présents en 
temps réel. 
  
Adapter en fonction de la situation : 
Être prêt à modifier les plans en fonction des circonstances, comme une affluence 
inattendue. 
  
Informer régulièrement : 
Communiquer avec les visiteurs à travers des panneaux, des annonces et des 
applications mobiles pour éviter les désorientations. 
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 3.   Sécurité sur le site : 

  
Identifier les risques : 
Faire un tour du site pour repérer les dangers potentiels comme les zones glissantes ou les 
pentes abruptes. 
  
Mettre en place des signalétiques : 
Installer des panneaux de signalisation pour indiquer les zones dangereuses et les 
consignes de sécurité. 
  
Assurer une surveillance continue : 
Organiser des rondes régulières pour vérifier que tout est en ordre et intervenir en cas de 
problème. 
  
Prévoir des équipements de sécurité : 
Disposer des extincteurs, des trousses de premiers secours et des défibrillateurs dans 
différentes zones du site. 
  
Former les visiteurs : 
Donner des consignes claires sur les comportements à adopter pour leur sécurité et celle 
des autres. 
  

 4.   Gestion des situations d'urgence : 
  
Élaborer un plan d'urgence : 
Définir les procédures à suivre en cas d'incendie, d'accident ou de catastrophe naturelle. 
  
Former le personnel aux premiers secours : 
Assurer que chaque membre de l'équipe est capable de prodiguer les premiers secours 
en cas de besoin. 
  
Informer les visiteurs : 
Expliquer aux visiteurs les consignes à suivre en cas d'urgence, comme les points de 
rassemblement. 
  
Tester les procédures : 
Organiser des exercices réguliers pour s'assurer que tout le monde connaît bien les 
procédures d'urgence. 
  
Maintenir les équipements : 
Vérifier régulièrement que les équipements de sécurité sont en bon état de 
fonctionnement. 
  

 5.   Évaluation et amélioration : 
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Collecter les retours des visiteurs : 
Distribuer des questionnaires ou organiser des entretiens pour recueillir les avis des 
visiteurs sur l'accueil et la sécurité. 
  
Analyser les incidents : 
Examiner chaque incident pour comprendre ce qui a mal tourné et comment éviter que 
cela ne se reproduise. 
  
Mettre à jour les procédures : 
Adapter les plans de sécurité et les procédures en fonction des retours et des incidents 
analysés. 
  
Former continuellement le personnel : 
Organiser des formations régulières pour que le personnel reste à jour sur les meilleures 
pratiques en matière de sécurité. 
  
Utiliser des technologies : 
Intégrer des outils technologiques pour améliorer la gestion des flux et la communication 
avec les visiteurs. 
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E7 : Instruire un projet de gestion environnementale et 
de valorisation de la nature 

  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E7 « Instruire un projet de gestion environnementale et de valorisation de la 
nature » est essentielle pour les étudiants en BTSA GPN. Elle te permet d'acquérir les 
compétences nécessaires pour concevoir, planifier et mettre en œuvre des projets 
environnementaux. 
 
Ce bloc de compétences te demande de maîtriser des notions variées, allant de l'analyse 
des écosystèmes à la gestion des ressources naturelles. Tu apprendras à travailler en 
équipe, à communiquer efficacement et à utiliser des outils techniques pour valoriser la 
nature. 
 
Conseil : 
Pour réussir cette épreuve, il est crucial de bien comprendre les attentes du référentiel. 
Voici quelques conseils pratiques : 

• Participe activement aux travaux pratiques et aux projets de groupe 
• Fais des recherches personnelles pour approfondir tes connaissances en 

gestion environnementale 
• N'hésite pas à poser des questions et à demander des éclaircissements à tes 

enseignants 
• Pratique régulièrement la rédaction de rapports et la présentation de projets 

En suivant ces conseils, tu seras mieux préparé pour exceller dans cette épreuve et dans 
ton futur métier de gestionnaire de la nature. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Monter un projet professionnel  ........................................................................................................  Aller 

      1.   Identifier ses objectifs  ............................................................................................................................................  Aller 

      2.   Élaborer un plan d'action  ...................................................................................................................................  Aller 

      3.   Mobiliser les ressources  ......................................................................................................................................  Aller 

      4.   Évaluer et ajuster ......................................................................................................................................................  Aller 

      5.   Communiquer sur son projet  .........................................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Opérationnaliser les différentes phases d’un projet professionnel  ....................  Aller 

      1.   Définir les objectifs du projet  ............................................................................................................................  Aller 

      2.   Planifier les activités  ..............................................................................................................................................  Aller 

      3.   Mettre en œuvre le projet  ..................................................................................................................................  Aller 

      4.   Évaluer et clôturer le projet  ..............................................................................................................................  Aller 
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      5.   Tableau récapitulatif  .............................................................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Évaluer globalement le déroulement d’un projet professionnel  ...........................  Aller 

      1.   Définir les objectifs  ...................................................................................................................................................  Aller 

      2.   Suivre les indicateurs de performance  ...................................................................................................  Aller 

      3.   Évaluer l'efficacité des actions  ......................................................................................................................  Aller 

      4.   Gérer les ressources  ..............................................................................................................................................  Aller 

      5.   Communiquer avec les parties prenantes ..........................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Monter un projet professionnel 
  

 1.   Identifier ses objectifs : 
  
Définir ses objectifs professionnels : 
Il est crucial de savoir ce que l'on veut accomplir. Cela peut inclure des objectifs à court, 
moyen et long terme. 
  
Analyser ses compétences : 
Faire un bilan de ses compétences permet de mieux cerner ses points forts et ses 
faiblesses. 
  
Étudier le marché de l'emploi : 
Connaître les opportunités et les exigences du marché permet d'orienter son projet de 
manière réaliste. 
  
Se fixer des objectifs SMART : 
Les objectifs doivent être Spécifiques, Mesurables, Atteignables, Réalistes et 
Temporellement définis. 
  
Exemple d'objectif SMART : 
Devenir coordinateur de projet en environnement dans les 5 prochaines années. 
  

 2.   Élaborer un plan d'action : 
  
Identifier les étapes clés : 
Décomposer le projet en étapes permet de mieux organiser le travail et de suivre 
l'avancement. 
  
Définir les ressources nécessaires : 
Il est important de savoir quelles ressources (humaines, matérielles, financières) seront 
nécessaires. 
  
Établir un calendrier : 
Un calendrier précis aide à gérer le temps et à respecter les délais. 
  
Prévoir des alternatives : 
Anticiper les imprévus et prévoir des plans B permet de rester flexible. 
  
Exemple de plan d'action : 
Étape 1 : Formation complémentaire, Étape 2 : Recherche de financements, Étape 3 : 
Lancement du projet. 
  

 3.   Mobiliser les ressources : 
  



80 
 

Rechercher des financements : 
Identifier les sources de financement possibles comme les subventions, les prêts, ou les 
investisseurs. 
  
Constituer une équipe : 
Choisir des personnes compétentes et motivées pour travailler sur le projet. 
  
Acquérir du matériel : 
Faire une liste précise du matériel nécessaire et l'acquérir dans les délais. 
  
Établir des partenariats : 
Collaborer avec d'autres organisations peut apporter des ressources supplémentaires et 
de l'expertise. 
  
Exemple de partenariat : 
Partenariat avec une association locale pour la réalisation d'un projet de reforestation. 
  

 4.   Évaluer et ajuster : 
  
Suivre l'avancement : 
Utiliser des outils de suivi pour vérifier que le projet avance comme prévu. 
  
Évaluer les résultats : 
Comparer les résultats obtenus avec les objectifs fixés pour mesurer le succès du projet. 
  
Faire des ajustements : 
Si nécessaire, ajuster le plan d'action en fonction des retours et des résultats obtenus. 
  
Documenter le processus : 
Garder une trace de toutes les étapes et décisions prises pour apprendre et s'améliorer. 
  
Exemple d'ajustement : 
Réajuster le calendrier en fonction des retards imprévus pour une meilleure gestion du 
temps. 
  

 5.   Communiquer sur son projet : 
  
Créer un plan de communication : 
Définir les cibles, les messages clés et les canaux de communication à utiliser. 
  
Utiliser les réseaux sociaux : 
Les réseaux sociaux sont un excellent moyen de promouvoir le projet et d'engager la 
communauté. 
  
Organiser des événements : 



81 
 

Les événements permettent de faire connaître le projet et de rencontrer des partenaires 
potentiels. 
  
Rédiger des rapports : 
Les rapports permettent de communiquer sur l'avancement et les résultats du projet aux 
parties prenantes. 
  
Exemple de plan de communication : 
Utilisation de Facebook et Instagram pour partager les avancées du projet, organisation 
de webinaires pour informer et recruter des participants. 
  

Étape Action Délai 

1. Définir les objectifs Réaliser un bilan de compétences, étudier le 
marché 

1 mois 

2. Plan d'action Décomposer en étapes, définir les ressources 2 mois 

3. Mobiliser les 
ressources 

Rechercher financements, constituer équipe 3 mois 

4. Évaluer et ajuster Suivre avancement, évaluer résultats En 
continu 

5. Communiquer Créer plan, utiliser réseaux sociaux En 
continu 
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Chapitre 2 : Opérationnaliser les différentes phases d’un projet 
professionnel 
  

 1.   Définir les objectifs du projet : 
  
Identifier les besoins : 
Avant de commencer un projet, il est crucial d’identifier les besoins. Cela permet de définir 
des objectifs clairs et précis. 
  
Exemple d'identification des besoins : 
Un étudiant en BTSA GPN veut améliorer la biodiversité dans une zone urbaine. Il identifie 
les espèces locales et leurs habitats. 
  
Formuler des objectifs SMART : 
Les objectifs doivent être Spécifiques, Mesurables, Atteignables, Réalistes et Temporels. 
Cela aide à mieux planifier et évaluer le projet. 
  
Exemple d'objectif SMART : 
Planter 100 arbres locaux dans un parc urbain d'ici 6 mois pour augmenter la biodiversité. 
  
Prioriser les objectifs : 
Il est important de classer les objectifs par ordre de priorité. Cela permet de se concentrer 
sur les plus importants en premier. 
  
Exemple de priorisation des objectifs : 
Prioriser la plantation d'arbres avant la création de nichoirs pour oiseaux. 
  
Établir des indicateurs de performance : 
Les indicateurs aident à mesurer les progrès et le succès du projet. Ils doivent être définis 
dès le départ. 
  
Exemple d'indicateur de performance : 
Nombre d'arbres plantés, nombre d'espèces observées après 6 mois. 
  
Impliquer les parties prenantes : 
Les parties prenantes sont toutes les personnes ou organisations concernées par le projet. 
Leur implication est essentielle pour le succès. 
  
Exemple d'implication des parties prenantes : 
Travailler avec des associations locales pour organiser des journées de plantation 
d'arbres. 
  

 2.   Planifier les activités : 
  
Élaborer un calendrier : 
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Un calendrier détaillé permet de suivre l'avancement du projet et de respecter les délais. Il 
doit inclure toutes les étapes importantes. 
  
Exemple de calendrier : 
Planter les arbres en mars, installer les nichoirs en avril, organiser des ateliers de 
sensibilisation en mai. 
  
Allouer les ressources : 
Les ressources incluent le budget, le matériel et le personnel. Une bonne allocation est 
cruciale pour éviter les gaspillages. 
  
Exemple d'allocation des ressources : 
Attribuer un budget de 2000 euros pour l'achat de jeunes arbres et de matériel de 
plantation. 
  

 
  
Définir les responsabilités : 
Chaque membre de l'équipe doit savoir ce qu'il a à faire. Cela évite les confusions et 
améliore l'efficacité. 
  
Exemple de définition des responsabilités : 
Un étudiant est responsable de la plantation des arbres, un autre de la sensibilisation des 
riverains. 
  
Prévoir les imprévus : 
Il est important d'anticiper les problèmes qui pourraient survenir et de prévoir des 
solutions. Cela réduit les risques. 
  
Exemple de prévision des imprévus : 
Prévoir un budget supplémentaire pour remplacer les arbres qui ne prendront pas. 
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Utiliser des outils de gestion de projet : 
Les outils comme les diagrammes de Gantt aident à visualiser l'avancement du projet et à 
rester organisé. 
  
Exemple d'outil de gestion de projet : 
Utiliser un logiciel comme Trello pour suivre les tâches et les échéances. 
  

 3.   Mettre en œuvre le projet : 
  
Commencer par les tâches prioritaires : 
Il est essentiel de commencer par les tâches les plus importantes et urgentes. Cela 
garantit que les éléments critiques sont traités en premier. 
  
Exemple de tâches prioritaires : 
Planter les arbres en début de printemps pour profiter de la saison de croissance. 
  
Assurer une communication efficace : 
Une bonne communication au sein de l'équipe et avec les parties prenantes est cruciale. 
Elle permet de résoudre rapidement les problèmes. 
  
Exemple de communication efficace : 
Organiser des réunions hebdomadaires pour faire le point sur l'avancement du projet. 
  
Surveiller l'avancement : 
Il est important de suivre régulièrement l'avancement du projet par rapport aux objectifs 
et au calendrier. Cela permet d'ajuster les actions si nécessaire. 
  
Exemple de surveillance de l'avancement : 
Vérifier chaque semaine le nombre d'arbres plantés et comparer avec le plan initial. 
  
Gérer les ressources : 
Une bonne gestion des ressources permet de maximiser leur utilisation et de minimiser les 
gaspillages. Cela inclut le budget, le matériel et le personnel. 
  
Exemple de gestion des ressources : 
Utiliser des bénévoles pour certaines tâches afin de réduire les coûts. 
  
Adapter le plan si nécessaire : 
Il est souvent nécessaire d'ajuster le plan en fonction des imprévus ou des nouvelles 
informations. La flexibilité est clé pour le succès du projet. 
  
Exemple d'adaptation du plan : 
Reporter la plantation des arbres en cas de météo défavorable et ajuster le calendrier en 
conséquence. 
  

 4.   Évaluer et clôturer le projet : 
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Évaluer les résultats : 
Une évaluation des résultats permet de mesurer le succès du projet. Elle doit se faire par 
rapport aux objectifs et aux indicateurs de performance définis. 
  
Exemple d'évaluation des résultats : 
Comparer le nombre d'arbres plantés et le nombre d'espèces observées avec les objectifs 
fixés. 
  
Analyser les écarts : 
Il est important d'analyser les écarts entre les résultats attendus et les résultats obtenus. 
Cela aide à comprendre ce qui a fonctionné et ce qui doit être amélioré. 
  
Exemple d'analyse des écarts : 
Identifier pourquoi certains arbres n'ont pas survécu et ajuster les pratiques de plantation 
pour les futurs projets. 
  
Documenter les leçons apprises : 
Documenter les leçons apprises permet de capitaliser sur l'expérience acquise et 
d'améliorer les futurs projets. Cela inclut les succès et les échecs. 
  
Exemple de documentation des leçons apprises : 
Noter les techniques de plantation qui ont donné les meilleurs résultats pour les utiliser 
dans les projets futurs. 
  
Clôturer le projet : 
La clôture du projet inclut la finalisation de toutes les tâches, la libération des ressources et 
la communication des résultats aux parties prenantes. 
  
Exemple de clôture de projet : 
Organiser une réunion de clôture pour présenter les résultats et remercier toutes les 
personnes impliquées. 
  
Préparer le rapport final : 
Un rapport final résume le projet, les résultats obtenus et les leçons apprises. Il est utile 
pour les futures références et pour les parties prenantes. 
  
Exemple de rapport final : 
Rédiger un rapport détaillant le nombre d'arbres plantés, les espèces observées et les 
recommandations pour de futurs projets similaires. 
  

 5.   Tableau récapitulatif : 
 

Phase du 
projet 

Actions clés Exemples 
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Définir les 
objectifs 

Identifier les besoins, formuler des 
objectifs SMART, prioriser les objectifs 

Planter 100 arbres locaux d'ici 
6 mois 

Planifier les 
activités 

Élaborer un calendrier, allouer les 
ressources, définir les responsabilités 

Utiliser Trello pour suivre les 
tâches 

Mettre en 
œuvre le projet 

Commencer par les tâches 
prioritaires, assurer une 
communication efficace 

Organiser des réunions 
hebdomadaires 

Évaluer et 
clôturer le 
projet 

Évaluer les résultats, analyser les 
écarts, documenter les leçons 
apprises 

Comparer le nombre d'arbres 
plantés avec les objectifs 
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Chapitre 3 : Évaluer globalement le déroulement d’un projet 
professionnel 
  

 1.   Définir les objectifs : 
  
Identifier les buts du projet : 
Il est essentiel de savoir ce que l'on veut accomplir. Les objectifs doivent être clairs et 
mesurables. 
  
Exemple d'objectif : 
Réduire l'empreinte écologique d'une zone protégée de 20 % en deux ans. 
  

 
  
Aligner les objectifs avec les besoins : 
Les objectifs doivent répondre aux besoins identifiés lors de la planification initiale. 
  
Fixer des objectifs intermédiaires : 
Des étapes intermédiaires permettent de suivre l'avancement et d'ajuster les actions. 
  
Prioriser les objectifs : 
Classer les objectifs par ordre d'importance pour mieux gérer les ressources. 
  
Communiquer les objectifs : 
Les objectifs doivent être partagés avec l'équipe pour garantir une compréhension 
commune. 
  

 2.   Suivre les indicateurs de performance : 
  
Choisir les bons indicateurs : 
Les indicateurs doivent être pertinents et refléter les progrès vers les objectifs. 
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Exemple d'indicateur : 
Nombre d'espèces protégées dans une réserve naturelle. 
  
Mesurer régulièrement : 
Les indicateurs doivent être suivis à intervalles réguliers pour détecter les écarts. 
  
Analyser les données : 
L'analyse des données permet de comprendre les tendances et les causes des écarts. 
  
Utiliser des outils adaptés : 
Des logiciels de gestion de projet peuvent aider à suivre les indicateurs efficacement. 
  
Partager les résultats : 
Les résultats doivent être communiqués à l'équipe pour maintenir la motivation. 
  

 3.   Évaluer l'efficacité des actions : 
  
Comparer les résultats aux objectifs : 
Il est crucial de voir si les actions menées permettent d'atteindre les objectifs fixés. 
  
Identifier les succès : 
Mettre en avant ce qui a bien fonctionné pour répéter ces actions dans le futur. 
  
Repérer les points d'amélioration : 
Les aspects moins réussis doivent être analysés pour trouver des solutions. 
  
Adapter les stratégies : 
En fonction des résultats, il peut être nécessaire de changer de stratégie. 
  
Documenter les apprentissages : 
Les leçons apprises doivent être notées pour améliorer les futurs projets. 
  

 4.   Gérer les ressources : 
  
Optimiser l'utilisation des ressources : 
Il faut s'assurer que les ressources (humaines, matérielles, financières) sont utilisées au 
mieux. 
  
Exemple d'optimisation : 
Utilisation de bénévoles pour certaines tâches dans un projet de restauration écologique. 
  
Suivre les dépenses : 
Les coûts doivent être surveillés pour éviter les dépassements budgétaires. 
  
Allouer les ressources en fonction des priorités : 
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Les ressources doivent être dirigées vers les actions les plus importantes. 
  
Former l'équipe : 
Des formations peuvent être nécessaires pour améliorer les compétences de l'équipe. 
  
Évaluer la disponibilité des ressources : 
Il est important de vérifier régulièrement que les ressources nécessaires sont disponibles. 
  

 5.   Communiquer avec les parties prenantes : 
  
Identifier les parties prenantes : 
Savoir qui est concerné par le projet est essentiel pour une communication efficace. 
  
Définir les canaux de communication : 
Choisir les moyens de communication les plus adaptés (réunions, emails, rapports). 
  
Exemple de communication : 
Organisation de réunions mensuelles avec les partenaires du projet. 
  
Partager les progrès : 
Informer régulièrement les parties prenantes sur l'avancement du projet. 
  
Recueillir des retours : 
Les avis des parties prenantes peuvent aider à améliorer le projet. 
  
Gérer les attentes : 
Il est important de clarifier ce que le projet peut et ne peut pas accomplir. 
  

Étape Action 

Définir les objectifs Identifier, aligner, fixer, prioriser, communiquer 

Suivre les indicateurs de performance Choisir, mesurer, analyser, utiliser, partager 

Évaluer l'efficacité des actions Comparer, identifier, repérer, adapter, 
documenter 

Gérer les ressources Optimiser, suivre, allouer, former, évaluer 

Communiquer avec les parties 
prenantes 

Identifier, définir, partager, recueillir, gérer 
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E8 : Contribuer au dialogue territorial 
  
Présentation de l’épreuve : 
L’épreuve E8 "Contribuer au dialogue territorial" joue un rôle crucial dans ta formation en 
BTSA GPN (Gestion et Protection de la Nature). Elle t'apprend à établir et maintenir une 
communication efficace entre les différents acteurs d'un territoire : collectivités, 
associations, entreprises et habitants. 
 
L'objectif est de favoriser une gestion concertée et durable des ressources naturelles. En 
maîtrisant les outils de médiation et de concertation, tu seras capable de participer 
activement à des projets territoriaux, en tenant compte des intérêts et des préoccupations 
de chaque partie prenante. 
 
Conseil : 
Pour réussir dans cette épreuve, il est essentiel de développer de solides compétences en 
communication et en écoute. Implique-toi dans des projets de groupe pour t'habituer à 
travailler en équipe et à gérer des conflits. Entraîne-toi à animer des réunions et à rédiger 
des comptes rendus clairs et précis. 
 
N'hésite pas à participer à des stages ou des ateliers de médiation pour acquérir une 
expérience pratique. Enfin, sois curieux et informe-toi régulièrement sur les enjeux 
territoriaux actuels pour enrichir tes connaissances et être à l'aise lors des discussions. 
  

Table des matières 
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      5.   Élaboration de recommandations  .............................................................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Participer à un processus de concertation  ............................................................................  Aller 

      1.   Comprendre la concertation  ...........................................................................................................................  Aller 

      2.   Les étapes de la concertation  ........................................................................................................................  Aller 

      3.   Les outils de la concertation ............................................................................................................................  Aller 

      4.   Les compétences nécessaires  ......................................................................................................................  Aller 

      5.   Les avantages de la concertation  ..............................................................................................................  Aller 

Chapitre 3 : Communiquer sur un projet sensible en situation de conflit ...................................  Aller 

      1.   Comprendre le contexte du conflit  .............................................................................................................  Aller 

      2.   Élaborer une stratégie de communication  ..........................................................................................  Aller 
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      3.   Gérer les interactions en situation de conflit  ......................................................................................  Aller 

      4.   Utiliser des techniques de communication efficaces  .................................................................  Aller 

      5.   Évaluer et ajuster la communication  .......................................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Réaliser un diagnostic territorial 
  

 1.   Introduction au diagnostic territorial : 
  
Définition : 
Le diagnostic territorial est une analyse approfondie d'un territoire pour comprendre ses 
caractéristiques, ses enjeux et ses dynamiques. Il est essentiel pour la gestion et la 
protection de la nature. 
  
Objectifs : 
Les principaux objectifs d'un diagnostic territorial sont : 

• Identifier les atouts et les faiblesses du territoire 
• Comprendre les dynamiques locales 
• Élaborer des stratégies de gestion adaptées 

Importance : 
Un diagnostic territorial bien réalisé permet de prendre des décisions éclairées pour la 
gestion durable des ressources naturelles et la protection de l'environnement. 
  
Étapes générales : 
Le processus de diagnostic territorial se décompose généralement en plusieurs étapes : 

• Collecte de données 
• Analyse des données 
• Interprétation des résultats 
• Élaboration de recommandations 

Exemple de diagnostic territorial : 
(Texte indicatif) Réalisation d'un diagnostic territorial dans une région forestière pour 
identifier les zones à risque d'incendie et proposer des mesures de prévention. 
  

 2.   Collecte de données : 
  
Sources de données : 
La collecte de données peut s'appuyer sur diverses sources : 

• Cartes et plans 
• Statistiques locales 
• Inventaires naturalistes 
• Entretiens avec les acteurs locaux 

Types de données : 
Les données collectées peuvent être de différentes natures : 

• Données quantitatives (chiffres, statistiques) 
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• Données qualitatives (témoignages, observations) 

Outils de collecte : 
Il existe plusieurs outils pour collecter les données : 

• Questionnaires 
• Enquêtes de terrain 
• Systèmes d'information géographique (SIG) 

Exemple d'utilisation de SIG : 
(Texte indicatif) Utilisation d'un SIG pour cartographier les habitats naturels et identifier les 
zones prioritaires pour la conservation. 
  
Fiabilité des données : 
Il est crucial de vérifier la fiabilité des données collectées pour garantir la qualité du 
diagnostic territorial. 
  

 3.   Analyse des données : 
  
Traitement des données : 
Le traitement des données consiste à organiser et structurer les informations recueillies 
pour en faciliter l'analyse. 
  
Outils d'analyse : 
Les outils d'analyse peuvent inclure : 

• Logiciels de statistiques 
• Outils de cartographie 
• Modèles de simulation 

Identification des tendances : 
L'analyse des données permet d'identifier des tendances et des patterns dans le territoire 
étudié. 
  
Exemple d'analyse de tendances : 
(Texte indicatif) Analyse des tendances démographiques pour prévoir l'évolution de la 
population et ses impacts sur les ressources naturelles. 
  
Évaluation des impacts : 
L'évaluation des impacts consiste à mesurer les effets des activités humaines sur le 
territoire et ses écosystèmes. 
  

 4.   Interprétation des résultats : 
  
Compréhension des enjeux : 
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L'interprétation des résultats permet de comprendre les enjeux spécifiques du territoire, 
tels que la conservation de la biodiversité ou la gestion des ressources en eau. 
  
Priorisation des actions : 
Les résultats du diagnostic aident à prioriser les actions à mener pour répondre aux enjeux 
identifiés. 
  
Exemple de priorisation des actions : 
(Texte indicatif) Priorisation des actions de reforestation dans les zones les plus dégradées 
pour restaurer les écosystèmes forestiers. 
  
Communication des résultats : 
Il est essentiel de communiquer les résultats du diagnostic aux acteurs locaux pour 
favoriser leur implication et leur coopération. 
  
Outils de communication : 
Les outils de communication peuvent inclure : 

• Rapports écrits 
• Présentations orales 
• Cartes et infographies 

 5.   Élaboration de recommandations : 
  
Propositions d'actions : 
Les recommandations doivent proposer des actions concrètes pour répondre aux enjeux 
identifiés lors du diagnostic. 
  
Exemple de proposition d'action : 
(Texte indicatif) Proposition de créer des corridors écologiques pour favoriser la circulation 
des espèces et renforcer la biodiversité. 
  
Planification : 
La planification consiste à définir un calendrier et des ressources nécessaires pour la mise 
en œuvre des actions recommandées. 
  
Suivi et évaluation : 
Il est important de mettre en place des mécanismes de suivi et d'évaluation pour mesurer 
l'efficacité des actions et ajuster les stratégies si nécessaire. 
  
Tableau de suivi : 
Un tableau de suivi peut aider à organiser et monitorer les actions : 
 

Action Responsable Échéance Indicateurs 

Reforestation Agence locale 2024 Surface reboisée 
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Création de corridors écologiques ONG 2025 Nombre de corridors 
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Chapitre 2 : Participer à un processus de concertation 
  

 1.   Comprendre la concertation : 
  
Définition : 
La concertation est un processus où différentes parties prenantes se réunissent pour 
échanger leurs points de vue et trouver des solutions communes. 
  
Objectifs : 
Les principaux objectifs de la concertation sont de résoudre des conflits, de prendre des 
décisions collectives et de renforcer la coopération entre les acteurs. 
  
Parties prenantes : 
Les parties prenantes peuvent inclure des représentants des administrations, des 
associations, des entreprises et des citoyens concernés par le sujet. 
  
Importance : 
Participer à une concertation permet de prendre en compte les différents intérêts et 
d'aboutir à des décisions plus légitimes et acceptées par tous. 
  
Exemple de concertation : 
Un projet de construction d'un parc naturel impliquant les autorités locales, les 
associations écologiques et les habitants de la région. 
  

 2.   Les étapes de la concertation : 
  
Préparation : 
Il est crucial de bien préparer la concertation en identifiant les parties prenantes, en 
définissant les objectifs et en planifiant les réunions. 
  
Animation des réunions : 
Les réunions doivent être animées de manière à favoriser l'expression de tous les 
participants et à maintenir une atmosphère respectueuse et constructive. 
  
Prise de décision : 
Les décisions doivent être prises de manière collective, en cherchant à atteindre un 
consensus ou un compromis acceptable pour tous les participants. 
  
Suivi et évaluation : 
Il est important de suivre les décisions prises et d'évaluer les résultats obtenus pour ajuster 
les actions si nécessaire. 
  
Exemple d'étapes de concertation : 
Pour la gestion d'une réserve naturelle, les étapes incluent la consultation des riverains, 
l'élaboration d'un plan de gestion et la mise en œuvre des actions convenues. 
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 3.   Les outils de la concertation : 

  
Outils de communication : 
Les outils de communication comme les réunions publiques, les forums en ligne et les 
enquêtes permettent d'informer et de recueillir les avis des parties prenantes. 
  
Outils de décision : 
Les méthodes de prise de décision collective, comme le vote ou le consensus, sont 
essentielles pour aboutir à des décisions partagées. 
  
Outils de suivi : 
Les tableaux de bord et les indicateurs de suivi permettent de mesurer l'avancement des 
actions et d'évaluer leur efficacité. 
  
Outils de médiation : 
Les techniques de médiation et de résolution des conflits sont utiles pour gérer les 
désaccords et trouver des solutions acceptables pour tous. 
  
Exemple d'outils de concertation : 
Lors de la création d'une aire protégée, des enquêtes auprès des habitants et des réunions 
de médiation sont utilisées pour intégrer les avis et résoudre les conflits. 
  

 4.   Les compétences nécessaires : 
  
Communication : 
Il est essentiel de savoir communiquer efficacement, écouter les autres et exprimer ses 
idées de manière claire et concise. 
  
Négociation : 
La capacité à négocier et à trouver des compromis est cruciale pour parvenir à des 
décisions acceptables pour toutes les parties. 
  
Gestion de conflit : 
Savoir gérer les conflits et trouver des solutions pacifiques est indispensable pour 
maintenir une atmosphère constructive. 
  
Animation de groupe : 
Il est important de savoir animer des réunions et de favoriser la participation de tous les 
membres du groupe. 
  
Exemple de compétences nécessaires : 
Lors de l'élaboration d'un plan de gestion pour un parc naturel, la capacité de négocier 
avec les agriculteurs et de gérer les conflits d'usage est essentielle. 
  

 5.   Les avantages de la concertation : 
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Meilleure acceptation des décisions : 
Les décisions prises collectivement sont mieux acceptées par les parties prenantes, car 
elles ont participé au processus. 
  
Réduction des conflits : 
La concertation permet de réduire les conflits en intégrant les différents points de vue et 
en cherchant des solutions communes. 
  
Renforcement des relations : 
Elle favorise le renforcement des relations entre les acteurs, ce qui peut faciliter la 
coopération future. 
  
Amélioration des décisions : 
Les décisions prises en concertation sont souvent de meilleure qualité, car elles prennent 
en compte une diversité d'avis et d'expertises. 
  
Exemple d'avantages de la concertation : 
Dans un projet de restauration d'une zone humide, la concertation avec les pêcheurs et les 
agriculteurs a permis de trouver des solutions bénéfiques pour tous. 
  

Étape de la concertation Description 

Préparation Identifier les parties prenantes et planifier les réunions 

Animation Favoriser l'expression de tous les participants 

Prise de décision Chercher le consensus ou un compromis 

Suivi et évaluation Mesurer l'avancement et ajuster les actions 
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Chapitre 3 : Communiquer sur un projet sensible en situation de 
conflit 
  

 1.   Comprendre le contexte du conflit : 
  
Identifier les parties prenantes : 
Les parties prenantes sont toutes les personnes ou groupes concernés par le projet. Il est 
crucial de les identifier pour comprendre leurs intérêts et leurs préoccupations. 
  
Analyser les enjeux : 
Chaque partie prenante a des enjeux spécifiques. Il est important de les analyser pour 
anticiper les points de tension et les conflits potentiels. 
  
Évaluer l’historique du conflit : 
Comprendre l’historique permet de savoir ce qui a déjà été tenté et ce qui a échoué. Cela 
aide à éviter les erreurs passées. 
  
Cartographier les relations : 
Une cartographie des relations aide à visualiser les alliances et les oppositions entre les 
parties prenantes. Cela permet de mieux planifier la communication. 
  
Utiliser des outils d’analyse : 
Des outils comme la matrice SWOT (Forces, Faiblesses, Opportunités, Menaces) peuvent 
aider à structurer l’analyse du contexte. 
  

 2.   Élaborer une stratégie de communication : 
  
Définir les objectifs de communication : 
Les objectifs peuvent être de réduire les tensions, d'informer, ou de convaincre. Il est 
important de les définir clairement dès le départ. 
  
Choisir les canaux de communication : 
Les canaux peuvent être variés : réunions, mails, réseaux sociaux, etc. Il est crucial de 
choisir ceux qui sont les plus adaptés aux parties prenantes. 
  
Adapter le message : 
Le message doit être clair, concis et adapté à chaque groupe de parties prenantes. Il doit 
répondre à leurs préoccupations spécifiques. 
  
Planifier les actions : 
Il est important de planifier les différentes actions de communication dans le temps. Cela 
permet de garder une cohérence et une continuité dans les messages. 
  
Prévoir des mécanismes de feedback : 
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Les mécanismes de feedback permettent de recueillir les réactions des parties prenantes 
et d’ajuster la stratégie en conséquence. 
  

 3.   Gérer les interactions en situation de conflit : 
  
Écouter activement : 
L’écoute active consiste à vraiment prêter attention à ce que disent les parties prenantes, 
sans les interrompre. Cela crée un climat de confiance. 
  
Utiliser la médiation : 
La médiation peut être utile pour résoudre des conflits. Un médiateur neutre peut aider les 
parties à trouver un terrain d’entente. 
  
Rester calme et respectueux : 
Il est important de garder son calme et de rester respectueux, même en cas de 
désaccord. Cela aide à maintenir un dialogue constructif. 
  
Reformuler les propos : 
Reformuler ce qui a été dit permet de montrer que l’on a bien compris et de clarifier les 
points de désaccord. 
  
Faire preuve d’empathie : 
L’empathie permet de mieux comprendre les émotions et les motivations des autres. Cela 
aide à apaiser les tensions. 
  

 4.   Utiliser des techniques de communication efficaces : 
  
La communication non-violente : 
La communication non-violente (CNV) aide à exprimer ses besoins sans agresser l’autre. 
Elle se base sur l’observation, les sentiments, les besoins et les demandes. 
  
La technique du "je" : 
Utiliser des phrases commençant par "je" permet d’exprimer ses sentiments et ses besoins 
sans accuser l’autre. Cela réduit les conflits. 
  
Le questionnement ouvert : 
Les questions ouvertes encouragent l’autre à s’exprimer librement. Elles commencent 
souvent par "comment", "pourquoi", ou "que". 
  
La reformulation : 
Reformuler ce que l’autre a dit permet de vérifier que l’on a bien compris et montre à 
l’autre qu’on l’a écouté. 
  
Le langage corporel : 
Le langage corporel est aussi important que les mots. Il faut faire attention à ses gestes, à 
son regard et à sa posture. 



101 
 

  
 5.   Évaluer et ajuster la communication : 

  
Recueillir des retours : 
Il est important de recueillir des retours réguliers des parties prenantes pour savoir si la 
communication est efficace. 
  
Analyser les résultats : 
Analyser les résultats permet de voir ce qui a fonctionné et ce qui doit être amélioré. Cela 
permet d’ajuster la stratégie. 
  
Adapter les messages : 
Les messages doivent être adaptés en fonction des retours reçus et des évolutions du 
projet. Il faut rester flexible. 
  
Former les équipes : 
Il est important de former les équipes à la communication en situation de conflit. Cela les 
aide à mieux gérer les interactions. 
  
Utiliser des indicateurs : 
Des indicateurs peuvent être utilisés pour mesurer l’efficacité de la communication. Par 
exemple, le nombre de conflits résolus. 
  
Exemple de gestion d'un conflit : 
Un projet de parc éolien génère des tensions dans une commune. En identifiant les parties 
prenantes, en adaptant les messages et en utilisant la médiation, le projet avance en 
réduisant les conflits. 
  

Étape Objectif Outils 

Comprendre le contexte Identifier les enjeux Analyse SWOT 

Élaborer une stratégie Définir les objectifs Plan de communication 

Gérer les interactions Maintenir le dialogue Médiation 

Utiliser des techniques Communiquer efficacement CNV, reformulation 

Évaluer et ajuster Améliorer la stratégie Indicateurs, feedback 

 


